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Parlement Fédéral
CHAMBRE DES COMMUNES

ottawa, 20.

La séance s'ouvre à 3 heures.
M.AMYOT à :0ue un bill intitulé

‘Acte établisssus le vote obliga-
wire,"
La bili subit sa promidre lectare.
M. BARRON dépose un bill pour

modifer l’acte des élections, au su-
jet du décompte devant un juge.
Le bill subit aa première lecture.
En réponse à M, Tarte, sir Hector

LANGEVIN dit que 1s somme payéu
A MM. Larkin et Connolly pour le
busein de raboub d’Esquimaalt,
depuis 1864 jusqu’en ,1890, s'élève à
$080,841.
En réponse au même,l’honorable

M. FosTEx dit que la Commission
du Havre de Québec doiÿ au gou-
vernument dans ie moment $185,925
pourintérêts.
En réponse à M. Lépine, M. Cua-

PLEAU dit que le gouvernement a
acheté quatre machines à composer
* Morgenthaler,” pour le bureau
d'imprimerie,au prix de $3,500 ch.-
ue et que ie coût de composition
'un mille ems. à l’aide de ces ma-

chines, est de 6 217 centins.
M. JAM(ESON propose la résolu-

tion suivante: Que dans l’opinion
de cette chambre il est expédient
de probiber la fabrication, l'impor-
tation et la vente des liqueurs eni-
vrantes à titre de breuvages. M.
Jamieson fait historique du mou-
vement en faveur de la tempérance
au Canada,mouvement bien marqué
Parle flut de pétitions présentées à
cette seusion. Il dit que le fait de
l’abandon de l’ante Scott par plu-
sieurs comtés qui l’avaient adopté
prouve, nou pas que ces comtés
sont opposés

à

la tompérance, mais
qu'ile jugent l’acto Scott insuifisant
pour empêcher la vente des boisons
enivrantes. Néanmoins l’acte Scott
a eu de bons effets en plusieurs en-
droits.
Lans 18 comtés où il était en vi-

gueur en 1887, il n'y a eu que 180
oondamnations pour ivrognerie,
tandis qu’en 1890, après l’abotition
de l'acte Scott dans les mêmes com-
té, le chiffre des condamnations
s’est élevé à 562. M. Jamieson dit
que l'adoption de cette résolution
serait un bou moyen d'iustruire le
peuple sur l’importance de l’absti-
nence totale.
M. FRASER » nie la motion de

M. Jamieson,Ii dit en comprend
les difficultés d’une loi prokhivitive,
male ces ditficuliés ne doivent pus
arrêter les vrais amis de la tempé-
Tanoe, qui croient que les boissons
enivrantes sont la plus grande
source des maux qui affligent l’ha-
manité. L’abatinence totale sera it
non seulement un bienfait pour
l'individu en particulier, mais pour
le paysen entier et une vote dela
Chambre en faveur de la prohibi-
ton totule aurait un bon effet sur
le peuple etlui ferait voir les bien-
faite de la tempérance.
M. Fraser dit qu’i) Jnl est inutile

de faire un Jour discours sur cette
uescion car il n’espère pas faire
le conversion. La chambre se com-

pose de députés intelligente qui
sont au fait de la question et capa-
bles de la juger sans les conseils
d'autres personnes.
M. ('HRIBN se déclare opposé à

la proposition de M. Jamiesun,par-
se.que son adoption forcerait le
gouvernement actuel ou tout autre
gouvernement & prohiber compia-
lement le commerce des boissons
enivrantes,ce qui constituerait une
perte énorme pour le revenu.
M. AMYOT dit que l'adoption

de la résolution aurait pour ef-
fet de prohiber même le vin
pour le Saint Sacrifice de la Jesse
ce qui nuirait au culte catholique,
Pour cette raison, M. Amyot dit
qu'il s'opposera a Ia résolution,
M. CoATRSWORTH, (député de To-

ronto} prononce un long discours
enfaveurde la résolution. Il se dé-
clkre en faveur d'une compensa-
tion aux distillateurs pour la fer-
meture de leurs établissements.
A six heures son discours n°eat

pas terminé et In séauce est sus.
pendue,

SEANCE DU SOIR
A cause du programme de la

séance, la discussion est gbandon-
uée sur la motion de M. Jamieson
et le chambre adopte en deuxième
lecture lea bills privés suivants:
Acte conférant au commissaire

des brevets certains pouvolfs pour
faire droit à Jay Spencer Corbin—
M. Reid.
Acte concornant la com

chemin de fer dn Grand
Canada-—M. Tisdale.
Acte concernant la compagnie au

chemin de fer du Sud-Uuest—M,
Bergeron.
Acte modifiant l'acte constituant

en corporation la compagnie du
chemin de fer de Collingwood et de
1a bafe de Quinte—M,

aguie de
rono du

wkpatrick,
Acte constituant en corporation

la compagnie d'assurance sur la vie
dite Occidentals—M. Macdqnald.
Les billeet ordres publiow étant

appelés M. CAMERON propose la
deuxième lecture d’un bill abro-

ant la loidu cens électoral. M.
atneron dit quela loi du censélec.

tpral à été fcréée par le gouverne-
ment pour lui servir d’engin élec-
toral, afin de Se maintenir au pou-
voir, Il dit que ce bill Gtait inutile,
que la population ne le demandait
pas et que l'uniformité de cens élec-
toral pour tout le Canada, invo-
quée commeraison do ce bul, n’ox-
istalt pas plus après adoption du
bill qu'avant. Ce bill conserve à
certaines provinces le cens électo-
rol dont elles jouissalent aupnra.
vant, cons électoral différent du
tout au tout, duns certains cas, du
ven électorai établi par le môme

M. Cameron attaque ensuite le

porme
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bill comme inique, coûteux et com-
Pliqué. La dépense occasionnés au
Pye depuis son établissement a's.
ève à $720,700 ot pourtant H n'y a
eu que deux révisions.
Daus certalus comtée ces révi-

sions ont été faites d'une manière
imparfalte. enlevant le droit de
suflrage à des électeurs qui
&vaicnt tous les titres et le donnant
àd'autres qui n’y avaient aucun

Olt.

bir John THoMPsoN répond à M.
Cameron. Il dit que le bill du consélectoral a atteint son but, qui
était l’uniformité du cens électo-
ral et dans le mode de prépa-
ration dea listes électorales,
avant l'adoption ds ce bill, lee
listes électorales mur lesquelles se
faieult l'élection des membres des
Communes étaieut préparées on
vertu des lois particulières à cba-
que province. Dans uns province
c'était un ofllcier provincial; dans
une autre, c'était un officier muni-
cidal qui était chargé de préparer
ces listes sur lesquelles, danse plu.
rieurs cas, on Inscrivait des noms
qui n’avulient aucun droit d'y wp-
parative,
Parle bill fédéral 1x préparation

de ces listes a été confiée aux juges
ou, dans les endroite où la chose
était impossible, à des hommes de
loi de plusieurs années de pratique,
Quant au coût de la préparation de
«es listes, il n'a été élevé que sur la
première révision. La dépense pour
es révisions aubséquentes sera in-
finiment moindre. Sir Thompson
termine en proposant le ronvoi du
bilid six mois.
M. MILLE dit en réponse que tout

ce que le parti libéral veut, C’est
que ls préparation des listes élec-
torales soil laissée entre les mains
du peuple méme et non pas placée
sous le contgôle d’uu officier fédé-
ral.
M. Georges DEssARDINS (L’Iniet)

défend l’acte du cens électoral. I
dit que ce bili n’attaque en rien
les droite provinciaux. Les listes
dontil autorise la confection sont
des listes pour les élections fédéra-
les et non pas dus listes pour les
élections provinciales. S1 l’on veut
l’unification du pays, il faut un
cens électoral uniforme pourl’élec-
tion des membres des Communes.
D'ailleurs le droit du parlement

fédéral de faire cette loi n’est pas
nié: il est écrit en toutes lettres
dans la constitution et le mode
d’impression des liates par le gou-
vernument coûte infiniment moins
cher qu’autrefois, lorsque chaque
candidat était obi, e faire im-
primer lui-même Les Listes d'éloc-
teurs.
M. AMYOT répond à M. Desjar-

dine. 11 dit que l’essence du prin-
cipe fédéral est tout ie contraire de
celui que préconise le goaverne-
ment. Aux Etats-Unis, en Suisse
et dans d’autres pays confédérés,
les divers Etuts ou provinces qui
composent la confédération se
réservenguple droit et l'auto-
rité’ de ider quels sont ceux
qui voteront aux élections des dé.
putés qu’ils enverront pour les re.
rénenter dans la Chambre fédérale.

in défend les conseils municipaux
de l’accusation de partisannerie et
dit que le gouveruement de Québec
avait le droit d’enlever le droit de
vote sux employés civils, dansles
élections provinciales,
M. DALY combat .es prétentions

de l'opposition. Il dit que daus sa
province, le Manitoba, le gouver-
nement provincial & voulu faire,
our la prévaration des listes, une
ui si inique que le peuple s’est indi-
£né et des journaux amis du gou-
Yernement n’ont pas hésité À ie con-
damner,
M, WATSON répond à M. Daly. Il

dit quele bill que la législature da
Manitoba a voulu adopterétait une
copie presque fidèle de l'acte fédé-
ral. 8{ M, Laly représente Selkirk
aujourd’hui, il doit ce siège à l’ofii-
cler réviseur do son comté, le juge
Walker,
M. CHARLTON, critique longue-

ment la lol du cens électoral et la
conuuite des uiticiers revisours. I}
accuse les officiers du bureau d'im-
rimerle de commettre des fraudes
ans l'impression me ces listes et

dit qu'il demandera une euquête à
ce sujet.
Après lediscours de M, Charlton

la chambre est appelée à voter,
Voici le résultat du vote sur 1%a.

mendement de sir Jobn Tompson:
PoUR—MM. Adams, Baker, Bar-

nard, Bergeron, Bergin, Bowell,
Burnham, Burns, Cameron (lavor-
bess), Carignan, Carpenter, Caron
(sir Adolphe), Chaplean, Cleveland,
Coataworth, Cochrane, Cockburn,
Corby, Costigan, Craig, Curran,
Daly, Daoust, Davia, Davis, Devi.
son, Desauiniers, Desjardins (Mo-
chelaga) Desjardins (l'isiot), Dewd-
ney, ickey, ugas, Dupont, Dyer,
Earle, Fairbairn, Ferguson {fien-
frew), Foster, Fréchette, Gillies,
(lirouard, Gordon, H.
Henderson, Hodglns, utchins,In-
am, Ives, Jumieson, Joncas,
auiback, Kirckpatrick Langevin

(sir Hector), Larivière, Leger, 1.6.
fine, Lippé, Macdonald (Kings),
acdonald (Winnipeg) Macdo-

nald, Macintosh, Mo. Histor, Mec.
Carthy, McDonald  (Victoriu),
Mcdougald Pictou, McDougall
cap roton), McGreevy, fe-
ay, McKeen, McLean,  MeLen-

nen, Moleod, MoNeil, Madill,
Mars, Marshall, Masson, Miler,
Mills (Annapolie), Moncreiff, Mon-
tague. O'Brien, Ouimet, Patterson
{oichener), Pelletier, Poise,Prior,
utnam, Reid, Roome, Ross (Dun.

das), Koes (Lisyar), Ryckman,Skinner, Sproule, Stairs, Steven.
son, Tarte, Taylor, Tem ile, Thomp-son (Bie John), Tisdale, Tupper,
Tyrwhitt, Wallace, Weldon White,
Cardwell) White (Shelburne)ilmot, Wood (Brookville), Woo
(Westmoreland)—113,

CoNTRE—Allan, Allison, Amyot,
Armatrong, Bain, Barron, Beauso.leil, Béchard, Beith, Bernier, Bou.ramen, Bowers, Bowman, Brodeur,
Brown  (Chateauguay), Brown
(Monck), Burdett, Caineron (Hn.
ronCampbell,Carroll,Cartwright

art, Hazen,

  
oir Richard), Charlton, Ch uette,‘bristle, Colter, Davidson, Davie
Dawson, Doliaie,Deviin Edgar, Ed.
wards, Vauvel,“Vossherto.Filet,

  

 
 

Forbes, Fraser, Fremont, Gau-
thier, Geoffrion, Gorman, Gib-
son, Gilmor, Godbout, Grie-
ve. Guay, Har, raft, Harwood,
Hyman, Tanes, Bing. Laoderkin,
Lavergne, Loduc, Legris, Lister,
Macdonald (Huron), McGregor,
McMillen, McMullen, Mignault,
Mills (Bothwell), Monette, Mous-
sexu, Mulock, Murray, Paterson
(Brant), Perry, Préfontaine, Proulx,

der, Rinfrat, Roward, Sanborn,
Simple, Simard, Somerville spobn,
butberland, Trow, Truax, Vaillan-
court, Watson, Welsh, Yeo.—65.
Avalent pairée, 19: Sir John 3ac-

donaid avec l’hanorable M. Lau-
rier; M. Carbould avec M. Casey
M. Henny avec M Livingstone ; M.
Grandbois aveo M. Scriver ; air D,
Smith avec M. Alex Mackonzle ; M.
Ferguson (Leeds) aveo M, Borden.
L'amendementse trouve adopté

par 27 demajorité.
La chambre vote ensuite sur Ia

motion principale telle qu’amen-

{ ette motion est adoptée par 113
voix contre 84, majorité, 29 voix,
Dans ce dernier vote M. Gorman,

oppositionniste, étalt absent lors-
que la question était posés ot M,
Lobillard, qui était absent lors du
premier vote, & prie part au se-
cond.
A minuit et vingt mivutes la

chambre s’ajourne.

DERNIERES NOUVELLES
NEANADA

Feu sir Eéwaré Esany

HALIPAX, N. E., 20—Les funérail-
les de feu Edward Kenny ont eu
lieu ce matin et elles ont été très
imposantes.

Le condamné Kane
BELLEVILLE, Ont., 20--Le bour-

reau Radcliffe est arrivé bier soir
et tout ost prôt pour l'exécution
de James Kane. La corde est celle
qui & servià pendre Peter ! avis
l’année dernisre ot Kane sera aussi
pendu à la méme place que Davis,
Le condamné, que son fils et sa

fille ont souvent va depuis leur
arrivée, dimanche, esl toujours ré-
signé. n prie beaucoup. L’exécu-
tion est pour 8 heures, demain ma-
tin.

Le vol da cadavre de M. Purcell

CoRNWALL,Ont,, 20—Norman Du“
rocher, accusé de l'enlèvement du
cadavre de M. Purcell, ex-député
de Glengarry, a para en cour de
police hier miatin. ton procès a été
remis à las semaine prochaine. Les
détectives n’ont pas encore arrêté
Craig, l’autre individu accusé de
complicité dans ce vol.
CORNWALL, Unt., 20—On annonce

par toute la ville une récompense
de $500 à qui rapportera, d'ici à dix
jours, les restes de fou M. Purcell.

Ils vont se séparer

VÉSEC, 20—Un journal du eoir
publie un avis légal, annonçant au
nom d'une dame, montréalalse d’o.
rigine, et bien connue dans la so-
viété québecquoise, l'institution de
procédés, devant la cour Supérieu-
re, pour obtenir ‘‘uneséparation de
corps,’ d’avec son mari, officier en
retraite.

Bonne pêche
QUEBEC, 20—M. Scott a pris deux

suporbes ouananiches de quatre
pieds de longueur, hier, dans la
grande décharge du lac Saint-Jean.

Inondation

--La crue des eaux de la Chan.
dière a cuusé de grands dégâts dans
ia vailés de la Beauce.

Les feux de ferêts
—La ville de Chicoutimi a 6t6

plongée dans les téudbres, diman-
che, par suite d'une épaisse couche
de fumée qui à enveloppé laville
au moment des vêpres. On attribue
cea ténèbres aux teux de forêts,

Les ébeulis A Quebec
—Trols éboulis partiels se sont

produits ici depuis quelques jours.
On se demande si la citadeile va
eucure Otre la cause de
nouvelle catastrophe.

Mauvaise pêche
SAINT-JRAN, T. N., 20—On mande

de saint-Piorre que cinquante goë-
lettes de pêche sont revenues,
n'ayant pas pris assez de poisson
por défrayer dix pour cent des dé-
penses occasionnées pour l’expé-
dition.

 

quelque

Né diane, mort noir

ToRroxTo, 20--Henry Welch dont
l’épiderme passuit graduellement
depuis des mois à un noir d’ébène,
bien qu'il Mt origlasirement blanc,
est mort dimanche, à l’hôpitaljres-
bytérien, en cette ville.
C'est une affection du foie qui est

responsable de cette métamor-
phose- Weich souffrait de calouls
iMaires, qui; en obstruant les ca-

naux par lesquels ee déversela bile,
ont été cause de son absorption par
tout le système.
Welch prit d'abord un teintjaune

Orange qui passa ensuite au bronze,
puis au noir jais.

 

* ÉTATS-UNIS

Le Reerétaire Blaine

NEw-York, 20—-M. Blaine a pris
beaucoup de mieux,

Empoisennem:eut

SHARPSUURO.‘Pe.,j20—Trente per-
sonnes ici ont été empoisonnées en
mangeant de l'esturgeon fumé.

Un Mécène américain

Hovsrox, Tex, 20 -- William
Meyer, do New-York et ancien ole
toyen de cette ville, vient de don-
ner $200,000 pour y établir une aca.
démie littéraire, scientifique et ar-
tistique, analogue au Cooper Union
Institute de New-York,

fncondie
BUFFALO, 20—Le magasin de pin.

nos, etc, do MM, Denton et Cottier
8 étéréduit en cendre ce matin à 4

Meoinquante A 646 brulde,inquan bianos ont El
Portes 820.000,

% + CONF

 

Parasites dangereux
BLOOMINGTON,Ill, 30 -Les gade-

Hors pans les jardins des aleutours
sont infeatés d'un iusecte venimeux
qu dévore tous les fruits verte.
’enfant de M. Moll, qui avait

mangé des gadelles piquées par le
parasite en question est morte dans
d’atroces souffrancse. Denx autres
enfants dont malades de la même
cause. Nombre de personnes brû-
lent les gadeliers de ieurs jardins.

La taarevitoh

Tok10, 30—Le mikado vient de
Publier un rescrit dans lequelil dé.
plore que l'attaque d’un agent de
police indigène ait causé uue telle
njure au tzarevitch. Il promet que
le coupable sera puni prompte-
ment, an de ne pas détralre les
bonaes relation d'amitié qui exis-
tent entre la Russie et le Japon,

YoKoHAMA, 20 — Le tzarevitch a
uitté le Japon pour se rendre à
ladivostock.

L'Italie vont empiehor ses Sls
dem zrer

WABHINGTON, 20—II paraît que
VItalie s résolu d'empécnerles su-
Jjeta du roi Humbert de se diriger
vers Amérique, Le ministre de
l'interteur vient d'adresser une
elrculaire A tous les préfets du
ays, leur enjoignant d'empêcher
ut mineur de sortir du royaume,

s’il n'est pas accompagné d'un pa-
rent où tuteur. Les imineurs âgés
de 18 ans ne pourront quitter Je
pare sans présenter une autorisa-
ion ad hoc revêtue de lu siguature
du ministre de la guerre.

La maladie d'Addison

SAN FRANCISCO, 20—UGeorge L
Sturtevant vient de mourir, dans
la fleur de l’âge, de la maladie
d’Addison. Ba peau #at devenue
noire conime celle d'un vègre.
Sturtevant était réellement re-

marquablu avani sa maladie, par la
beauté de son teint.
Le premier indice de la maladie

fut une tache noire sur le langue à
eu près de lu Ereudeur d’un pois.
eux mois après, son teint chan-

gealt et prenxit une couleur jaune.
Les médecins jugèreut que c'était
bieu là les sympiômes de la mala-
die d’Addison,
Durant la deuxième année de sa

maladie, sa peau est devenue cou
leur de bronze et enfin à la troisié-
me, Îl est devenu noir depuis l’es-
tomac Jusqu’aux pieds. Sa langue
est aussi complètement noire,
Sturtevant ne ressentuit aucune

douleur. il se plaignait seulement
de langueur.

Mort A cent-dix ans

MIDDLETON, Mass., 20—Chs King
vient de mourir en cette viile, 4
l'age de 110 aus.
M. King étalt né le 15 janvier 1761

dans une commune des environs de
uébec. À l'âge de sept ans il alla

s'établir avec ses parents à Sainte
Hyaointhe, ot plus tard il émigra
au Massachusette. Tout en tra-
vaillant dans la fermo de ses pa-
rents, le jeune King a trouvé néan-
moins le moyen d'apprendre le mé-
tier do charpentier et de charron
qu’il a exercés tour à tour jusqu'à
l’âge de 50 ane. Etant sujet anglais,
King a fait la campugne de 1812
coutre les Etate-Unus, et il paraît
môme que depuis plusiours années
il recevait une pension du gouver-
nement anglais. Il s’est marié à
l’âge de 28 ans, avec une canadien-
ne-française du nom de Mary Fa-
vreanx, qui lui a donné hnit Île es
six filles, et le nombre de leurs des-
cendanca s’élève actuellement à
près de 400. Mme King est morte
depuis 18 ans.

Le drame de Water strest

New-YoRK, 20—Un certain nom.
bre de curieux se sont rendus à la
cour d'assises pour voir Amour
Ben Ali, dit enchy et George
Frank, qui devait être traduit do-
vant le recorder Bmyth pour faire
conzaître ses moyens de défense.
Ce n’était qu'une simple formaii-

"t6 à remplir, car Frenchy étant ac-
cusé d’uu crime entraînant la peine
capitale, l’assassinat de Ia femm-
Carrie Brown, dite Shakespeare, ne
pouvait que plaider la non-culpe-
bilité. C’est son avocat quia ré-
poudu pour lui aux questions d’u-
srge, car malgré les explications
qu’on s’efforçait de lui donner, le
prisonnier né paralssait rien com-
prendre À ce qui se passait,
Un journal du soir raconte à ce

propos que personne n'a été auto.
riséd parler 4 Frenchy pendant
qu’il était A la cour d’assises, si ce
n’est un représentant de M. le v;-
comte Paul d’Abzac, consul général
de Franced New-York, chargé de
s'assurersi l’accusé,étant Algérien,
ou plutôt Arabe, comme il le pré-
tend,est sujet français. Dans ce cas,
et s’i] est prouvé en outre que
Frenchy n’a pas de mauvais anté-

 

 cédents, le consulat général s’en-
tendra avec 1'avocat pour fournir
à l’accusé tous les moyens possibles
desedéfendre. en!

a date du procès n'a pas encorette fixée. 5

 

EUROPE

Pour ia Sibérie
LONDRES, 20—I1 y a 3,000 prison.

niers an Russie qui attendent une
température convenable pour être
transportés en Sibérie. Les prison-
niers pourront, s’ile le veulent, vo-
lontairement emmener lours famil-
les ; qui se composent de 10,000
personnnes.

Congrès postat
VIBNXE, 20—Le Congrès postal

international a été ouvert aujour.
d'hul, Le ministre du commerce apzbliquée que le but est d'établir la
base d’un projet d’une union pos-
tale de toutes les nations civilisées,
Quatre comités ont été chargés
d'étudier les questions prélimi.naires.

Linvasion en Angleterre
LONDRES, 20—L'Angleterre com.

mence à s’alarmer du nom‘ure Ge
Juifs qui sont daus 1a misère ut qui
arrivent dans c Ye. Je mouve-
ment & pris une telle proportion    aies l’appelle: ‘3 prog
Angleterre par tae Hiresor 90 

     

Tuée par des brigands

ROME, 20—Des brigands ont tué
ls nière de Benor Segua qui étalt
autrefois secretaire € la noncis-
ture à Nadrid.

La ligue nationale
DUBLIN, 20--A une assemblée de

la ligue nationale tenueici hier, on
annonça que les souscriptions re-
cues depui s quinze jours ne s’éle-
Vaient qu’à £61.

L'axitation en Pertugal
LISBONNE, 20—On vient d'éviter à

grand'peine une révolte parmi les
troupes enleur payant l’arriéré de
leur solde. Le roi Charles a avancé
de sa bourse l’argent nécessaire
pour payer les gardes et les em-
Pploryés du palais. La reine Amélie a
Agi de môme pour payer les femmes
de ta maison royale,
Hier suir. on disait que le roi et

la rine étaient secrètement partis
pour Madrid, ce qui à causé une
Vivlente agitation. La nouvelle a
été ensuite démentie.

NUn’y à pas de douteque la troupe
acrait disposée à fire cause com-
muue ave le peuple en cas de dé-
sordre. Un fort détachement de
troupes espagnoles est imassé sur la
frontière du l'urtugal, et une es.
cadre sep note croise devant Lin.
bonne. L'Lapagne déclare qu’elle
interviendra ai l'on établit la répu-
blique en Portugal.

La mésaventure d'un prince allemand
BERLIN, 20 -On vient d’appren-

dre une aveuture arrivée su prince
de Shaumbourg-Lippe, le jour de
la visite de l’empereur Guillaume à
Bonn. Le prince a manqué d'être
tué dane les circonstances sui-
vantes :
En aortant du banquet des étu-

diants où ie prince avait bu outre
mesure, l’empereur, le prince et le
colonel de Lippe aont allés réveiller
les troupes, vers minalt, sous pré-
texte de les exercer aux alarmes
nocturnes.
Aux portes de la caserne le prin-

ce de Lippe a voulu entrer malgré
le cri de la sentinelle qui ne le cons
naissait pus, et colie-cl allait faire
fou, vu Pentétementdu prince,si lo
volonel de Lipvenel'avait fait con-
naître et donné l'ordre À la wenti-
nelle de se taire.
L'empereur, au lieu d'approuver

1& conduite de la suntinelle, l’a fait
arrêter. Le soldat a été délivré le
lendemain matin,mais il a demandé
à être entendu pour donner des ex-
plications, C’est ce qui à fait con-
naître l’aventure. Daas los cercles
militaires on blAme Ir conduite au
rince Adolphe, qui appartient à
armée.

—Er

Quinse mois darépit

“Ilya quinze mols, j'avais la
poitrine couverte de pustule. J'a-
vais essayé plusieurs remèdes, mais
sans pouvoir avoir de soulage-
ment, Alors j'essayal l'Huile Jau-
ne de Hagyard, qui me procura un
soulagement immédiat. C'est la
mellleure préparation que j'aie ja-
maie employée pour toutes sor
de douleurs ou de rhumes."’

MME JOHN CORBETT,
kt. Marys, Unt.

 

 

Chapeaux nouveaux
Notre importation comprend des

chapeaux anglais, français et amé-
riculns, que nous avous reçus des
meilleures manufactures. Nova
avons décidé de vendre nos cha-
Veaux aux prix du gros. N'oubliez
pas l’udresse du grand magasin po-
ulaire I. Bolleau 1584 rue Notre-
ame en face du Palais de Justice,

F. G. Blanchard
82, rue Cherrier, Montréal, artiste

Portraitiste, portrais à l'huile,
sinture à l’eau, au crayon et à
‘enore de Chine, copled’après n’im-
porte quelle photographie sur pa-
plor ot sinc et agrandie & volonts,
ortraite à l’huile, grandeur natu-

relle, une spécialité. Tous ces ou-
vrages à cle très bue prix. On ga-
rantit l’exactitude des copies. Ué-
lèbres portraite au crayon, grin.
dour naturelle, dans un _inagnifique
cadre, seuloment $10.—82, rue Cher-
rier. 83—1a

LE

Monde Illustré
JOURNAL LITTERAIAE ET ARTISTIQUE

LE SEUL QUI PUBLIE

CHAQUE SEMAINE

DES

Portraits de nos Contemporains
ET DES

CHOSES DU PAYS
ETDR

I,ETRANGER.

Aexain93:90
do quatre mois 1,00

payable d‘avance,

BEATHAUNEETSABOURIN
TPROPRIETAIRES

40 Place Jacques Cartier
MONTREAL

 

  

 

GUERIT PERMANEMMENT

RHUMATISME
SCIATIQUE

MAL DE REINS
TOUTES DOULEURS

NEVRALGIE

ANNONCES:  
Hon

Autres insertions, oi
Autre ; See tous lestours

Der semaine :

Avis de naissances, mariages ou décès =" .
Notices et Avis epéciaux en faveur de Mamufactnres

Première 12s0rti

tres :1wertions, ; 2

a corporations vrivées et publiques, Concerts. etc, seront©! e
.Ugne.

nanout fofournas qui offre le plus d'avantages aux
Hommesd'achaires, Lapitaiisioe Commentsooaiesus508e,

| familiesdes plus à l'aise de le Province

BLACTERES|

 

 
    

GLACIERES!

 

sorte.

Sorbetières pour crême à la glace.
Glacières en bois franc et autres.
Citernes pour l'eau à la glace. |
Filtres ainsi queffets de ménage de toute

Coutellerie, Argenterie, Outils de jardin,
Ferrpnnerie de bâtisse, Outils de menui-
siers et autres, etc, chez é

L. J. A. SURVEYER
_6-RUE ST-LAURENT-6
  ELLE N'A PAS D'ECALE

C'EST LE MEILLEUR REMEDE

3. MEYERS,nèaifwie-aihe
Offreactuelloment en vente, à prix rédaileées Moutres d'ur ot d'argent, lmgues et. bou-
clendoreillss Grnves de diamants bijoux enoreten argent. pendules, srgentsrie et tousautres abticlue quel'on trouve dane un ninga-sin de bijoux da pretuier ordre. Les personnesgel ont intention de Jairoidesohiata ferons
en dans lour propre inter s venirs ouétablissoment avant d'aller alitours 1m

BOIS DE SCIAGE

0. DUFRESNE Ir. & FRERE
2388 Rue Notre-Dame

KT AUX

BASSINE DIT CANAL, PIXDDRLA RORGUY
(sis franc ad Voituriera

TELKFHONK No. 1 MUNTKEAL

Soierles à South Durham P.Q.

JOS. BROSSEAU
rucoesseur do N. FitRFONTAINE,

MARCHAND UK

Bols de Sciage ot de Charpente
COURS A BOM, BUREAU PRINCIPAL:

1024, RUE SAINTE CATHERINE,
Coln de La rue Shaw,

| ul tl.deDideaveeat
seur, eo in, Kpinette, Prache, brat, tinnchi
ot smhouvele, Ades prix delant toute cow.
pétition,
Telépluone Bell is,siéphone Fédéial 1340,

a

A HURTEAU & FRERES
MAMCHANDS DE
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BOIS DE SCIAGE

CLOS
MUNTRKAL

Qoin des rues

BoonWoSEEass Pi hy OH face |
bureaux ce Teand Leone,

HOTEL RIENDEAU
«Ancien Hôtel SaintNicholas

58 et 60 PLACE JACQUES-CARTIER
MUNTHEAL

Cot Tate ouvert derniérement présente
toutos

les

améliorations les plus modernes,

JOS. RIENDEAU
PROPRLUTAIR

ST. LAWRENCE HALL
Cetétablissement est maintenant ouvordss

Dus la diroction de non pnrien proprié: a
as antageusemeut connu où: le Ua:
les Eiais-Unis et TEmvire’Brana i Ene “j'aramoisucune déponse jour remoitre
fout

à

nouf, eta introduit de plus, duns runLoted, loutes les améliorations modernes, vequi ne contribuera or peu à rebaus-er da-Tantage la ponularité clont joutt déja cet ôté-
bilesement de premivre cinase,
Toutes lew y.ucès sont chaufféent la vapear,

H. HUUAN, propristaire.B. MoX100MERY, Kérant,

HOTEBI

BALMORAL
MONTREAL

Nouvelle Administration,

JAMES SMITH - - - Propriétaire
151—1 an _

ours etCigares de .7 Vieuxvins

MAISON TANSEY
À. F. BLODGETT, propriétaire, MWe

PATINS ! PATINS!
Patlos A ressorts 4 bon marché.
Lames à bon marché.
Le seul fabricant du véritable

patin de course.
Patins uiguisés et réparés.

GEO. PAYNE

A

   
paced eu yu met Huser de Pole@
FUE SAAD SOLS IUCR AP $3 \NCONPENILAM,

PARIS, Nurmass MEYNET, rw d'instarive, 19
Mantreal : Dépt P* LAYIOLENTS à RELIG

DR FF, L. PALARDY
aHUE SAINTIACQUES—MoNTULL

MALADIES DE LA PEAU
Conautrations ve 0altem. Bâla.n

Napm.
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Sernonces de

phosphate ot autres fertili
: Nos A

Mouill, Nos 10det 108 rue dosEnfants Trou-
Yes, ot au-dessus du marché
Montreal,

ReliureCommerciale et de Gout

Réglage, Perforage, Numérotage,
KETC. ETC

J. N. LAMARCHE

La Maison Owen MeGarvey & Fils
Nos 1840 et 1853 que Notre.Damo,est une des
plus vieilieæet des
vue.
ueublos du mnilleur guat voit
unt ou «lefantaisie
alinthequon, chambres à coucher, le tont
dansls plus beau ct Je plus riche style at
aussi «les voitures d'enfants do toutes eapè-
vos, depuis velles qui août à “rés prend mar
che, juryn'nux piüs coûleuses ui richement
construites.
dailles, des diplonien et autres marques dis
linctives den expositions de Parts, de Bali.
ue ot de ia derulére expodtion des Indss et
es Colonies,

afin de permettre la recousteuction de leur
batisse pour l'élargissement ‘ie ln rue Notre
Drame, {ls
t708 et 710. rue Craig, Mentraai suailié des marchandisen quille ont en inains

et cela pour un an et davantage. 181-ja0

TAPISSERIES
(tapisseries) pour le printeuipa Ii etinvilont
le public à teur tendre ane visite,

des acheteurs sur les notabios redactions de
rix an'ile viennent de faire sur lee papiare

bute et Étonlures et Fricea vn grande variété,
(Decorations bout plafoids, coins, centres,

«

Topisseries pour Rureaus, Salles A manger,

de eu tapisseries, C'
iavom aang qu'il 00it tdcwesaire de les fairevernir,

is VENDUS AU-COUFONS PRISoutLessous bu

1619, Rue Notre-Dame, 1819
Téléphone Bell, LA

BOULOGNE
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VIL
TONIQUE

ANALEPTIQUE
RECONSTITUANT

Le Tonique
le plus énergique

que doivant emp oyer les
Convatespents

les Vieiltards, iss Femmes
et les Enfants déblies

et toutes les
Personnes Jélicates.

r combattre l'Anêmis, 1 Chiorous, la

 

sement nerveux auxquels les te
Prédisposés. - Pharmacie J.

  

WILLIAM EVANS,
fGrainetier du Conseil d'A;

province de Qu

Importateur et cultivateur de Gralns eb
mes st do Flours,

Machines d'agriculture, WJiano, super
néeurs

58, #1, 91 ot 13 rus

lturedois

BainteAnnc,
BldmyH

 

xéculés avec soin. promptitode et à bas
prix, chez

~ RELIKUR—
No 22, RueBaint- Laurent

tus impurtautes de is
On y manufiuture et oy detallle lee

and lo genro
ur salons, parioirs, bi-

Cette maisco 5 raçu dos me.

Avant de déménager au ler mai prochain,
leur nouvelle mainon sur ls vue MeUllL

ont reduits ies prix de tout leur
ok, de 14, 16, 35 et nme 50 ojo, suivant la

 

 

Les sotisaignés oni maintenant au eom: let
HT Tanifig ue askarttinent do paplors pelnta

@ tienuont surtout à appeler l'attention

marcha quils veuient éconler au plus tôtV'EURKHISKS GPRCIALER CP
Tapisseries ordinaires de 8e à 280

vs dorees de 30¢ A $3.00
Papiers, moirés, fond uni, marbre, (aux

aAUses

Fumoieg. l'aasagne. Chamhres de Mains va-rlant de 20c à 4%- le roulnau, Aveo bor.
dures ascortion à chacun de

vos papiers
Le grand arantagoquil 7 8 dang l'emplat

“javlles pouvent étre

FABRE & GRAVEL

BLANZY, POURE & CIE
La plus 1mpostante (abrique de

PILUMIS MIETAILEIQUES
Dont la haute renommo- dars lo monde entier ost uOt.à grailvariète, la durabilité de la nualité ot lu mudicité

dn prix do sax plumes,
Toutes sont on boite de 344 plumes,
Echantillons ct listes de prix fournis sur demanda,

J.-B. ROLLAND &
(4 3true Baint-Vinoent, Montréal

INT DDE VIAL:

 

Le VIN DE VIAL eet l'heurense Asscoiation den Médicaments les plus motifs.

satralgies, In Disrrhée atonique. l'Age oritique, l'Etlolement, les longues Conva-lescences, eto. En un mot w.us ots étais de Langueur, d'Amaigrissement, d'Epui-
péramonts sont ie nos jours trop fatalement“AI, rue de liourbon, 14, LYON.

Myits A Montréal : LAVIOLETTE & NELSON of dan doutes les Pharmées ot Dr gnorjon
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  AU QUINA
SUC DE VIANDE

PHOSPHATE DE CHAUX

des
Substances absolument

indispensables
à la formation et au
Développement de la Chair

muecuiaire et des
Systèmes nerveuxatosseux,

     

  
        

    

    

   

 

 

  

Ph hints, In Dyspensis, les Gastrites,    
       

        

 

  

  

 

MEDAILLE L'OR, Pailis, 473.

8 W. Baker & Co.'s

Breakfast
Cocoa

Dont l'excédent d'huile &
été enlevé,

Est Absolument
pur et soluble,

Aucun produit Chimique
n'est employé pour sa préparation.
11 a plus de trois fois la force du cacso mélangé avec l'amidon,l’are
row-root ou le sucre; il est done
bien plus économique, coûtant moine
d'un sou lutusse. Il est délicieux
nourrissant, fortifiant, vaciLk
DIGÉKER, et convient admirable-
ment sux malades aussi bien qu'aux
personnes en bonne santé.

Se vend partostchesles Kpielors,

W. BAKER &CO., Derchestr, Mass,

LA SURDITE
SES CAUSES ET SA UGERMON

Traitées scientifiquement par un siteres
8

 

Somme duns | ivets sers Burdité
ur jours, depuis ars, a
us fontral ments ont echous. many

te di ltés ot olFurriron: tout rela cat rapliqusSansioshe
culairen, Len attidavits et térmoi or]
tentant que dee persor.nes Imporiaates
été guériés, envoyés par la malle,

Dr A, FONT.
Mé-1a-wi 60 19 Est, imerie M.-Y

THE KEY TO HEALTH,
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Unlocks all the clogged avenues of the
Bowels, Kidne; aad Liver, carrying
off gradually without weakening the syne
bam, all tho ‘impurities and foul humors
of the searetions; ab the same time Co)
rooting Acidity of the Stom
ouring Biljousness, Dyspepsing
Headaches, Dizziness, Heartburn,
Constipation, Drynesg of the Skin,
Dropsy, Dimness of Vision, Jaune
dige, Salt Rheum, pol 1 Sgro
fula, Fluttering of the Hea, oe
vousness, and General Debilt
these and many other similar Com te
Ets to the happy influsacect BU
LOOD BITTESS, LIORFrsne  



  
 

La Plinexve
someas oerun Mare
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2. GANETEAL...... Gérant den annonces

(ZI commsatationsdevren: dresdres

1A MINERVR,
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CANADA
MONTREAL,25 MAI 1801

* Le baron Hiroeh à passé ea vie
à Gépoutiler les Revptions. Pour-
quoi ne consacrerait-il pas ces dé-
pouilles à ia délivrance des enfants
d'Israël ? ”

C’est ainsi que dans une phrase
qui fait partie d’ailleurs d'un grand
artiele la Pall Mali Gazette annon-
ce et explique l’œuvre qu’entre-
prend le richissime banquier juif au
Profit. de ses coreligionnaires de
Rueste.
Lejournal de Londres est très

sympathique à cette œuvre. Il rap-
pelle que, quand les juifs de Russie
aMérént se plaindre au comte Igna-
tieff des perséoutions souflertes par
leurs corelfgionuaires ils se compa-
xèrent aux enfauts d’lsraél persé-
cutés sur laterre d'Egypte. “Si
c'est ainsi, dit le général, pourquoi
ne faites-vous pas l’exode? Où est
votre Moise. Je serais trop con-
tent de vous donner tout pouvoir
pour eonduire votre peuple Ala
terre de Chanaan. Pharson ne voa-
att pas vous lalsser partir. Au con-
tr'sire, noud vous fournirons toutes

les facilités.”
Pour In Pall Mall Gazette, le

Motée demandé par le gévénal igna-
tioff est trouvé ; c’est le baron
Hirsch. II met 75,000,000 3 la dispo-
sition de ses compatriotes de Rus-
sie. Voici, du reste, ce quele jour-
na anglais raconte à ce sujet:

Le baton Hirsch a toute la
semaine dernière à Paris encouré
de ses conseillers les plus capables,
discutant les voies et moyens par
lesquels sa grande idée pourrais
être la mieux réalisée. Enfin it est
arrivé à une conclusion définitive.
Trois millions stwriing-—76 millions
de francs de sa foriune—sont mis
pat lui à part comme lo commwence-
mous du fonds (dela souscription)
dessiné au rachat des juifs de ia
captivité--comme on peut juute-
mest appeler lou Israélites de la
Poiogne et de l’Europe sud orien.
tale. Avec ce fonds il à décidé d’a-
Chéser un grand espace dans une
région inoouu, ut de commencer
Atsamsporer Jos juils quidésirent
Quitter les Maigtes pote declair de
la Moscovte.

 

Mais, demande M. Nemours Go-
dre, dont nous né faisons ici que
résemer le pagistral article publié
résemment dans !’Univers, de Pa-
Tis ; où sera cette nouvelle terre de
Chauazti rôvéé par le baronHirsch ?
Le Gaulois, qui pourrait être bien
informé par M. Arthur Meyer, nous
pañait il y à quelques jours d’ane
tramobe de ls Silésie autrichienne.
Mads i} nous semble que l’Autriche
se d'aveir trop de joifs. Eu
pren par “milliers” que los fa-
moltles juives quittent aujourd'hui
1a Russie. ‘
Bera-c6 en Amérique ? Mais les

Etats-Unis ont déjà commencé à
prendre des précautions légielati-
ves contre immigration. Ils ont
fermé lours portes aux Chinois. Ils
xenvoient constamment les immi
graaw panvres- Une commission
du Sénat américain étudie précisé
ment & lheure potuslle le moyen
d'élever une sérieuse
contre l'immigration. On ne pour-
xa ‘dientôt plus débarquer aux
Etate-Unie sans produire un “ cer.
tiflent oomsuiaire’’ attestant qu’on

est de bonnes vié st mœurs ét qu’on
a de quoi vivre. Ge sera le bill
Mactkinley do immigration.
Se rejettera-t-on sur l'Angle-

terre? Mais l'Angleterre est déjà
trop peuplée. D'ailleurs les joifa y
arrivens maintenant sû nombre de
5,000 selon les tus; de 18,000 se-

lon les autres, par an.
Ha fait, dit une dépêche de Lon-

dres qu'on trouvers à notre pre-

mibre page, l’Angieterre commen-
ce da’slarmer ds nombre de Juifs
quisont dans la misdre es qui arri-
vent dans ce pays, Le mouvement
a pris une tete proportion qu’on |

l’appoile ‘ L’invasion Ge l’Angle-
terre par les Hébreux.”
Enrétumé, là Paoli Mall Gasette

espère que les autres princes d’Is-
raél s'associeront am baren
Hirosh, que l’œuvre de is rédemp-
tion des Jeifs trouvera 18 vaste ré
rion inocoupés dont-elle à besoin,
st que Cette solution tirera d’em-
oazras ot la Russie qui ne veut pas
de juifs et l'Angleterre qui ena
asl.
Nous ne croyons pas, conelat 1'4-

minent collaborateur de I’ Univers,
1e problème aussi facile À répoudre
quels peurs là Pal Mail Gazette.
La terre est petite. C'est une
* orange ", disait gaiement le
comte de Maistre. On en fait si
vite le tour aujourd’hui | Coux qui
ont leur bonne part d'orange y
tiennent, Bt fea Crémieux vitnis
encôte, À proposerait peut-être
l’Algérie ou la Coohinchite au ba-
ron Hiweeh. Mais on ne lui laisse.
ait paw sujousrd’hui recommencer
an gratré ses expériences.
Qéetle sftynlière chose tout de

méaeé ponr cotté finsde siècle in-
royaate of aveugle que c6 gran
problème juif qui viens ainsi trou
bier Mt hommes d'Etat! On ne
eonmntence à loi voir d'autre sotu-
tion possible que celle annoncée
par PHoritare : 1a rentrée en Pales-
sine oF on Asie od la nation ‘‘ té-
moi” du (Christ rotroaversit une
patie. Mais alsre ce serait bientôt
ip BA des tampa ot 1 y surnit des
nignes dans je ‘‘soleit 64 dane lee
6voiles.””

  

LES HOMARDS
Cette branche d'industrie vaut-

elle la peine d’être protégée et con-
servée au Canada Le Moniteur
dondien crojt avoir trouvé la ré-
ponse À cette question dans les sta-
tistiques officielles.
La quantité de homards prise

l’année dernière dans les provinces
maritimes à été de 11,559,994 boîtes
en conserves, et de 6,718 tonneaux
expédiés frais cu vivant, le tout
évalué à $1,848,344 Pour obtenir
un tel résultat, i) à opéré 354 fabri-
ques de conserves, faisant usage
d’environ 550,000 trappes, donnant
de l’emploi à 15.600 persemnes, y
compris les femmes et les enfants
qui travaillent aux établissements
de conserves.
Le tableau awivant détaille cos

chiffres par provinces :

   

Valeur
Provinces totale du

homard
Nouveiie-Ecosse … $ 950,422
Nouvesu-Brunswi 333,960
Île du Prince-Edouard. 290,015

TDoini...…........….0.….……000 $1,648,844

Le gouvernement prend ls ques.
tion de la protection des homards
en considération, et Avise aux
meilleurs moyens de las conserver
ou an meins, d’en retarder l’ex-
tinotion auesi longtemps que pos-
sible. Vu le grand nombre d’éta-
blissements parsemés sur l’énorme
étendus du littoral de nos eaux
maritimes, dit le Moniteur, il est
plusfacile d’établir des règlements
restrictifs, que de les metire en
force. Il est si aisé d'éluder la loi,
en mettant en boîte immédiatement
les homaras péchés illégalement,
surtout dans des localités peu habi-
tées, où le département des pêche-
ries se sent incapable, avec les
fonds limités à sa disposition, d’im-
poser l'observation de mes lois on
exerçant toute la restriction qu’ex-
ige la conservation de ces crusta-
cée.
Diverses recommandations ayant

été faites pour smender les rigle-
ments actuels ou en faire de nou-
veaux, le départemsnt crut bon de
soumettre à ses différents inspee-
teurs, les propositions suivantes:
ler Prohibition générais du 15

juillet au ler janvier, pendant la-
quelie ii serait défendu de pêcher,
mettre en boîte ou d’avoir en sa
possession du homard, sans être
passible de $50 d’amende pour chs-
que offense, et d’ane piaetre pour
chaque homard sinei pris.
3e et 30 La division des côtes en

trois districts, avant chacun une
période limitée pour la mise en
botte de ce crmtacé.
4e Durant le temps de la mise en

bofte, nuile restriction ne serait im.
posée à l'égard de la longueur de ce
poisson.
5e La possession, vente et usage

des femoiles chargées d'œufs se-
raient prohibés.
Ge À l’exeeption de l’époque fixée

dansie paragraphe 4. il serait dé.
fendu de pécher des homardeayant
moins de nèuf vouces de longueur.
On trouve A la page XXXII du

rapport annuel des péoheries, un
résumé des réponses envoyées par
les différents inspecteurs. après
avoirs consulté Jes intéressés de
leurs districts respectifs.
L’inspecteur R. A. Chapman,éor.,

de Moncton, fais rapport qu'après
délibération, les prinoipeux fabri-
cants du Nouveau-Bronswick
adopidrent les résointions sui.

vantes :
Que déduction faite dea pertes de

temps occasionnées par les tempê-
tes, la saison de pêche, telle que
proposée (du 12 juin au 17 juillet).
serait tellement courte, qu’elle ne
suffirait pas à une aussi importante
indestrie.

ue la protection actuelle semble
su nte, puisqu'il est constaté
ue la capture du homard des deux

Jernibres aunées excède celle de

Que la date de la mise en boîte
dansce distriet soit fixée da 1er mai
au 15 juillet.
Que si la restriction spécifiant 1a

lougueur du homard était annulée,
les abrioants ot Jes pécheurs s’en-
ageraient àn rendre de pe-

Bishomeeds nide Homelles har
gées d’œufs expulsés et de faire
tout en leur pouvoir pour conser-
ver et améliorer cette pêche. Tous
s'accorient à demander que les
lattes formant les trappes soient au
moite séparées, de 1} ponce les
unes des autres.
dQue des'incubateurs soient aéap-
téa À certaines localités, afin de
mettre en évidence ia possibilité
d'améliorer cette pêche par des
moyens artificiels.

11 n’y a pas encore eu de change-
ments d’adopsés, mais peut être
qu'’!l y en aura durant la présente
session.
et]

Le Progrès du Saguenay publie
l’état des dépenses d'élections faites
parsir Adolphe Caron et M, P, V.
Bavard durant l'élection fédérale
du 5 mars 1891.

Dépenses desir A. P. Caron.§ 31.50
« M. P. V. Bavard... 1,060.41

Cet état est certifié par les agents
respectifs des candidats.

 

Les vieilles provinces françaises
ne retrouvent réellement le souve-
nir de leur autonomie disparue
qu’à Paris. Bait-on, par exempie,
que chaque semaine, des sermons
en patois sont prononcée dans cer-
taines églises de là capitale fran.

çaise.
Ainsi, nous voyons par le Petit

Moniteur que le dimanche 10 mui, à
l'église de la miveion Sainte Konalie,
boulevard d'Italie, une mesne fean-
gaise fat dite à l’intention des Alea.
Ciens-Lorrains. Des sermons,en pa-
tois alsacien, furent préchés par les
abbés Anger, Schuchard es Krout-
ser. Le dimanche suivant, première
communion des enfants originaires
des provinces snnezées.
Tous les mois ausvi, lo Père Riva-

fain, jésuite, tient à Saint-Paul«
Saint-Louis une réunion où ilground ‘8 parole en iangue celtique,

   

 

    
ECHOSDUJQUR
Lesjournaux d'Angleterre annon-

cent que c’est 1'inconduite du tsa.
rovitch qui a donné liou à la tentz-
tive d’assassinat dont ‘ls été vic-
time an Japon.

 

Maintemant, à l'église Ssint-Pa-
trice d'Ottawa, le publie chante à
l’upieson. Au commencement des
oflices les livres sont distribués et
les moreeaux indiqués. L'effet est
magnifique dit-on.

 

Le gouvernement fédéral n désidé
d'isoler lestrois chinois atteints de
in lèpre, qui ont été découverte
dans le quartier chinois de Vioto-
ris, Colombie Anglaise. lis seront
transportés dans l’île D'Arcy, sur
la côte da pacifigse,

.

 

Il paraît que le mariage de Mme
O'Shea aves le leader da parti ir-
landais eat aujourd'hui arrété; li
aura lien dans la première quin-
zaîne de juin. Cet événement aura
une grande iefilnence ser la dewti-
née politique de M. Parnell, qui re-
couvrers auprés de beaucoup de
gens Fautorité ot Is confisges que
le procès de divorce de Mme O'Shen
lui avaié fait perdre.

 

Les offleters de l’Association Con-
servatrice de Manitoba ont convo-
qué une grande assemblée gi se
réunira en convention à l’Eôtel de
Ville de Winnipeg, le 17 jula pro-
chain. Les 88 divisions électorales
que compte la province devront
envoyer cinq délégués chacune.
Cette convention à pour but l’or

ganisation qui doit se faire en vas
de la prochaine lutte électorale
dans 1a province.

 

Lafin d'uné vilaine farce judi-
cintre. Le jage Van Brnnt, de la
cour suprême de New-York vient
de rendre une ordonnance de non-
lieu, en faveur de l’ex-conseilier
municipal Robert de Lacy ei des
doux politiciens Billy Maloney et
Johu Keenan, les trols dorniers
individus blen connus à Montréal
qui restalent à joger à propos du
scaudale de la compagnie de tram-
ways du Broadway.

————
Le gouvernement portugais vient

de trouver un moyen asses original
de se défaire avantageusement des
ouvriers sans travail

Ila offert le passage gratuit à
tous ceux d’entre eux qui vou-
draient aller s’établir*dans les pos-
sessions portugaises de l'Afrique
occidentale ou australe. De cette
fagon il diminue le nombre des mal-
hemreux de is métropole et peuple
ses colonies.

280 ouvriers sans travail se sont
déjà fait inscrire pour l’émigr ation
africaine.

-—
Les honorables MM, Kirkpatrick

et J, Aldério Ouimet ont été aseer-
mentés comme membres du consell
privé, Cette haute marque de dis-
tinction conférée à nos deux der-
niers orateurs est considérée par
tout le monde comme la récompen-
se méritée de longs et fidèles servi-
ces, C'est en môme temps le pre-
mier pas de ces deux hommes re-
marquables entre tous à de plus

hautes fonctions.
On regarde MM. Kirkpatrick et

Ouimet comme les deux * next
coming men * da parti conserva-
tear.

 

Un Canadien-Français actuelle.
ment à Paris et dieu renseigné sur
les pas et démarches des ministres
provinciaux, vient d'écrire à un
amis à Montréal que l’emprunt pro-
jeté de M. Mercier avait raté com-
piètement.

Il paraît que les capitalistes exi-
gent de plus grandes garantics que
n'en offrait le Premier ministre.
On ajoute qu’à une prochaine ses-

sion M. Mercier tâchera de se faire
autoriser par la chambre à aug-
menter la somme de ces garanties
et qu’alors !l reprendra sa chasse à

‘l’emprant.
—

M. Btaine, dit un journal de New-
York, est malade, c’est un fait dont
tout ie monde est convainou dans
son entourage, mais personne plus
que lui ; et il est convaincu, oe qui
est plus triste encore, qu’il a toutes
les maladies, hypertrophie da cœur,
affection des reins, gastraigie, etc.
Le fait ust qu'il « des dispositionsià
l’hypocondrie, quels moindre in-
disposition tai fait votr tout en
noir, et que les gens qui connais-
sent son tempérament le voient
prendre le lit sans s'en alarmer
tandis que lui est en proie aux pis
vives inquiétudes. Quelques amis
quile voient s'impressionner ainel
parfois au polut que les moindres
contrariétés de ls politique, très
fréquentes depuis quelques temps,
le jettent dans des tramses qui 1'¢-
nervent et lui font voir ss fia pro.
chaine, le verraient avec plaisir
se retirer de la vie publique et
w’efforcent sérieusement de l’y
décider. Mais à ce sentiment natu-
rel se mêle une petite comédie
assez piquante. Ce ne sont pas seu-
lement les amis de M. Blaine qui
compatiesent afirsi à ses peines ; ce
sont aussi coux de M. Harrison, qui
saisissent toutes les occasions, non
pas sans doute pour aggraver les

maux de M. Blaine, mais pour sg-
graves ses alarmes 6% lé pousser
abandonner, dans l’intérés de sa
santé, la lutte pour la présidence
qui lui porte au corveau et le dé-
sespère.
On ne saurait dire ce qui advion-

des, mais ei ia orlee nerveues à la-
quelle M. Blaine est en proie en ce
moment continue encore quelques
jours, it est possible qu’il aban-
donne la partie, et qu’il derive dé.
cidément la letire, depuis long-
temps annoncée, où ll déclarera
formellement qu'il ne consentirs &
aucun pris à faire emcurrende à
M. Harrison. 

  

~

Le Manitoba gous apprend que
les examens universitaires sont
commencés de lundi dernie 4 Wine
nipeg. Les candidats sont plus
nombreux que jemais auparsvant;
on en compte 185.
Le collège de Saint-Boniface est

représenté par 14 élèves, le collège
Saint-John, par %1,le collège Ma-
Bitoba, par 68, Je collège Weslay,
par 23, le Winnipeg Collegiate De-
partment, par 12, venant d’ailleurs,
16, les candidate pour prix Isbis-
ter, 23.

11 y en a 27 qui se présentent pour
lo dernier examen, 25 pour le es-
cond, 46 pour Je premier et 41 peur
lexamen préliminaire.
I y en à 11 qui passent leurs exa-

mens en médeciné, ot 3 leurs exa-
mens en droft.
Voiet les noms de conx des élèves

du collège de Bzint-Boniface qui
aspirent aux honneurs universi-
taires:
Dernier examen — MM. Roger

Goulet, Wilfrid Jubiaville ot Joseph
Samson.
Deuxidme examenMM. Joseph

Dubuc, Gustave Jean o¢ Alexandre
LaRivière.
Premier examen—MM. Edmond

Buron, Joseph Bernier, Joseph Clé-
mont et Fortunat Létourueau.
Préliminaires —-MM, Joseph Tra-

del et Jean-Baptiste Beauparlant
Médecino—M. Joseph Rysn.
Nous avons confiance que nos

jeunes amis, restant fidèles A leur
passé et à celui de leurs aînés, ob-

 

tiendront maintes couronnes. Ils
ont n98 maeillours souhaite.

-—
COMMUNICATION

Reotifeation

Monsieur le Rédacteur,

Permettez-nous vous dire que
les renseignements qu’on acommu-
niqués À Ja presse el que vous avez
reproduite mardi sur l'assemblée
générale des marguilliers, tenue di-
manche dernier, manquent tout à
fuit d’exactitude et ont laissé dans
l’esprit public une impression bien
injuste. J'espère que vous accep-
teres volontiors ia rectification que
voll:

10. Ce n'est pas M. le ouré Hen.
tenne qui monta en chaire diman-
che dernier, mais le Rév. M. Mare
qul fit Le prone et jut "annonce con-
voquant l’ausemblée générale des
marguilliers. S'il n’a pas lu * an
cdiens et nouveaux margnflhers,”*
ce ne peutêtre qu’un lapeus linguae,
parea que Ja vielile formule était
toute écrite entre sea mains, Comme
tous les marguilliers anciens et
nouveaux, y compris lea trois dé-
missionnaires, avaient regu Aes
lettres d’invitation à domicile, l’o-
mission ne saurait Avoir aucune
gravité.
20 A l’assemblée de dimanche, la

proposition d'accepter la démission
volontaire des tro:ägmarguillers de
l'œuvre a été votée par la majorité
et le vote prépondérant de M. le
curé n’a pas êLé nécessaire.
Le vote de six contre six n’était

fue sur un amendement ayant pour
ut de différer la décision, pour

consulrer des hommes compétents
étrangers au bureau. Cette propo-
sition de différer ne manquait qu
de sagesse, Inais elle aurait fait du-
fer où état dé choses regrettable.
M. le curé, touten admettant la
bonné Intention de I’amendement,
est d'avis que les précédents rap-
portés dansles registres, ajoutés à
’opinion des trois marguilliers dé-
missionnaires eux-mimes, Lous
trois, membres des professions Ii-
bérales, jussifient 'assemblée géné-
rale de ne pas différer davantage.
Ces messie:rs ont dû bien exami.
ner le côté légal de leur démarche
avant de l’adopter; et il est diffi-
cile de croiro qu’ils aursient offert
leur démission et do.nandé qu’elle
fit acceptée, n’Îls n’avaient pas cru
que la loi permettait tont cela.
30 Il n'y a pas eu de discussion

orageuse, à l’aasembléede diman-
che dornier. Le calme, ia paix etle
bon ton y ont régné tout le temps.
Les explications de M. le curé, en
réponse à tous les griefs énumérés
dans Ia lettre de démission, ont été
acceptées par tous sans discussion
ni révlique. ;
Cela doit signifier que les

out pas 68 trouvées fond
fait.
Les marguilliers ne sont pnenom-

més pour administrer seuls le tem-
Pore de l'église, qujet À la visite de
évêque: Non, M.le curé étant ae
droit et de fait le principal membre
dela Fabrique: étant le président
du baresu et de toutes les assem-
biées, rien ne saurait se faire sans
sa participation. Le droit de visite
de l’évêque. comprend le droit
d'approuver ou de désrppronrer,
pulse aussi celui de faire des ordon-
nances. Et quand l’évêque donne
une ordonnance, c’est bien à À.le
curé de la faire respecter. Or ilar-
rive qu’il y & une ordonnance de
l’évêque au sujet des salaires des
employés, c’était donc le devoir de
M. le curé de contrarier vu peu les
dispositions généreuses des mar-
guilliers en leur ravpelnnt les déci-
sions de Mgr l’évêque.
Le second grief est un peu sem-

blable au prewier,mois d’une géné-
ralité telle qu’or n'en saurait anisir
la portée ni L'appuyer sur des preu-
ves. Le seul fait indiqué serait l'obs
jection soulevée par. M.le Curé con.
tre une augmeutstion de salaire
proposée par quelquesmarguilliers
du bureau. Mais si la loi veut
que cette matière soit de la
compéience {de l'assemblée é-
rale des marguilliers, et of de
plus, l’ordonnance de l’évêque exi-
@ que ces cas là Lui sodent soumis,
1, le Ouré pouvait-il ne pus s’y ob-

jecter ?
On ajoute qu’à ls même assem-

semblée M, le Curé demandait au
bareau de voter l'engagement d’us
nouveau maître de chapelle avec
une augmentation de deux cents
plasires vour la seconde année,
saus 88 préoccuper, Cette fvis, ni de
l'Ordinaire ni de l’amsemblés géné-
rale des märguilliers.
M. le Curé affirme n’avoir rien

proposé de semblable. I} n’a fait
im soumettre au bureau les con-
itlons auxquelles un nouveau

maître de chapelle offrait ses sor-
vices. M. le Curé n'a pas proposé
au bureau de voter cet engage.
mont, Los trols ancieng marguiiliers
membres du bures nts
l'assemblée, ont aémis l’otactitude
de In version de M. le Curé.
Par une décision du Bureau M. le

curé à été autorisé, pour certaines
fins, à percevoir ie produit-des quê-
ten de l’église, sans avoirfait révo-
quer cette décision, on donse com-
me troisième ed dernier grief In fait
que M. le curé continue la même

refs
en

 pratique, bien qu'il

LA MINERVE JEUDI 21Mar-1801

 

fuit toujours connaître l'emploi
qu’il fait des deniers alnsi perçus.
Nous comptons sur l’esprit de

astiee des joursaux qui ont publié
nocusations et les commentai-

res, ot les priogs de publier aussi

 

les explications ci-dessus.

PLOGEURS PRÉSENTS.

Naissance
Le 12 taal courant, au Ne OR rus Oube: as,

Madame Jdopold_Hodier, baptisse
MarioGone ead ans ile

 

OF DEMANDE trols paweuses do lames ;
aussi deux An trois Lisveranes, au RI.

eboliou Woollen Mis.
“ AM LS Willett,

ty re

PERSONNEL
MADAME GERPRUDE ROMANDE

Rat Incessaisment pride de communiquer
aves Jo Dn BARNARDO,18, Stepney Cause.
way; Londres, Angleterre. 10a J

anoblur
VIS est par lo deune qu'es di
videndedotnour cent. pour le

Sciuestro couraut, formant wme distribution
totain de DIX pourcent puar l'année)au ls

capital puyd dé la banque x été dé et
qu'll sors payable A ss saison do Banque eus

£

 

 

yili® ef h we JuccuralenLe ot apres lo
DI. PREMIER jour dv JUIN prochain.

ot livres do Tramsiort seront fermes de 17
#9 31 mai prochain, oes deny jours inci.

AlBRr na airo0u «de Banque gria-
See feLUNDI. PRENIER jourde JUINcipale,
prepa Le rrendes le fauteusi
UNE heure

Par ordre du Bureau,

kK. 8, CLOUSTON,
Gurant-Géméeal

Montréal, 21 avril 1801. 105—a—d

 

Banque d'Hoehelaga
DIVIDENDE No 30

VISeut le présent donne qu'un db
vis de deux ol domis (% p ©) pour

cent, au taux de six pour cout, par en-
. @ été déclaré pour les cinq mois

finisent Je 31 mal n eur capi
tal psvé decette isatitution et ta 08
payable au hureau do ia banque à {rial
et à ses succuresies le et après le premi
juin prochain Le de teansfort sers
Teriné da 17 au #0 mai loctusivement

Parord bureau
47SAFRENDERGAST,

Gérant.

192-m isd

I

9avril 189

Banque Ville-Marie
VIS est par le présent donsé qu’un dirt
dende du THOS ET DKMI pour oon

v.c.), payable Jo PREMIERjour de JUIN
prochrtu, à été dévlaré puarte semestre cou-
rant, out lo capital versé de cotte institution,
Les livros de trauspurt geront en consé-

quouce formes du 20 au 30 mai inclusive
men
Avis ent nossi donné que l'axsembdiée géné

vale aouyolle des actionnaires d: ditsje LA
lie vou bure: inclgal à; ont, AbSETeprochain,

midi.
Par ores du bureau do direction.

U, GARAND,
Caiesler.
185d

 

 

Montréal 23 avril 1901,

3-- PRLERINAGES2
Denx pelerli A Sninte-Anne de Boau-

2 parle chem}nde for qurtPusiique fans
on. premier pour parti

Montreal 103 JUIN, à DEUX betres apris-
midi; retour le lendemain, air joctles, par.

second, pour Damce ina .
des deonce les JUILLET a WX heures

1 matie.

 

LepageMerCotesàondes coremin de for, vis àvendre es ch
eohe ntSen. MitBo,
et au voiloge Joliette.
Prix du billet aline et retour, 99.68

C. BEAUDRY, C. 8 V.,
206—j 77 juin Directeur du pèlerinage.

OBLIGATIONS À 6 POUR GENT
EMISES PAR LA

BQUITABLE MORTGAGE Company
Bureau principal,208 Broadwvar ar

 

Par l'émission da nouvelles aetious à
prime, dont une partie à été souscrite à
Montréal, le capital payé de l'Equitable

Mortaage Company »e trouve élevé à
quatre millions de piastres, avec un sur

plus total de pres de deux millions de
piastres. Len chèques de ls compagnie
vont changés au paic a Montreal,
A vendreau pair et à intérét aceru par

LEW!S À. HART, Notaire,
OBLIGATIONA FOUR PLACEMENTH,

Edifice Imperial, 107 rus Baimtues, Montreal nie.

LALOTERIE
PROVINCE DE QUEBEC

VIRAGES BI-MENSUELS EN 1001
8 ot 17 Juin
1 “ 18 Juillet
5 “ 19 Août
à “ 16 Septembre
7 * M Octobre
4 “ 18 Novembre
2 ‘“ 16 Décembre

Le Gérant,
8. E. LEFEBVRE,

Bureaux: 81, rue St-Jaogues,
Montréal, Canada.

Province do Québec.) Ceur sure
ei vinesaa;Coal

THOMAS J. DARLING,
Pétitionnaire,

 

EXIAS AMYOT, entrepreneur, des cité
nrPrreurs cité 0

Ahssut,

Mest ordonné au dit absent et à sex eréan-
clers de comparaitre devant 115 dus iuges de
la dite Cour Supérieure, an rie cles failli.
ten dun pulads du Jitstien; en ofté de Mont-
réal. te vingt ème juar de caurant, « dix
heures de l'avant-uridi, pour donner leur avis
sur ia nomination d’un curateut aux blens du
dit, absent,

Montréal, 16 mas 191.
1, H.COLLARD,

70-3 16Protovota!
 

C. A. CORNELLIER
AVOCAT

71a rueSaint-Jacques

OSCAR GAUDE
AVELAT

spdue Metrodu Paialede J'en
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oo St-Laurent, W. H. Baeror,

Gavert toute l'année, De 1.50 jung'à U0

tirée Générale 10 conta, Blèges réservées
Bet 10 centd extra.

 

THEATAE -:- ROYAL
Srannow i Jacose, Prevristaires

Semaine arret nd, lo 18 Msi

Le plus grand drame dujour,

“THE CLEMENCEAU CASE”
Esosilents compagnie, jolls decors, otc.
Prix dndmimion: 10, 30 ot Ko, sldges riser

vés, lêc extra.
Plan su hides dote6unm
Nena! :v pas suivante AGAINST

   

GRAND
DE CARSLAKE
$765,000

EEE EEE
Atporters, prin Sriane
Neu-sturters, €

  

18,000 Biriete.
Gchevaux ontrée .

Billets droid, 1 à L500—5 de chaque.
Tirgele's mal, Course je 27 mai,
Regultat envoys par Ia poste aux souscrip-

tours de la campagne,
Le gregramme enra rempli

: Geo, Cagslake, propriétaire. Man
use, £23 rue St-Jaoques, Muntréal.

Mae) & mai
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Académie d'Eserime
1811-rue Notre-Dame-1511

COURSGRADUÉS
Diriges par M. D. LEGAULT, Professeur

au Colisge de Montreal

COURS D'ESCRIME
A PEpes ot av Sabre

MERCREDI «& VENDREDI à & heure

COURS DE TIR
Au Pigtolet ot à In Carabine

DIMANCHE APRES-MIDE, de 1 à 6 Leures.

LEÇONS PARFICULIFRES
de Caitttuthenie et de Qym ue do

chambrea la salle ou en vi

APPAREILS POURRAMER ET NAGER
PRIX MODÉRER

B'adreuser pour Lous rense guettontsà

m. D. L'EGAULT,
PROFRAGEUR,

1811 rue Notre-Dame
N. B.—M. Legnuit donnera une attention

soute spéviale aux nocictés qui désireraient
ire donner des leçons tie tactique militaire

à mu membres, où ce à des arreugersentr
spéciaux,

M. LEGAULT est le re
maison RB. Prieur,
de Berlin, pout les

setsd'Escrime,
Masques, Plastrons,

Gants, Fieurets, Savates,
Epees Boutonness ou Pointues,

Rapierus de tous genres,
Fisurets Damasyuines,

Kpoos do Parade.

A PRIX MODÉRÉS
Voir Los échantillons su Ne 1311 rue Notre

Dame

tant de ls ofld-
Paris, et Sobleck &8

  

  
Dansl’instance de l’Bx-

PFJ propriation pour l’élar-
# yissement delar. eNotre-

Dame, de Ia rue McGill A la rue
Inspecteur, dans les quartiers Ste-
Anne et Sæint-Antoine decettecité.

Vis PUBLIC est par le present donné,
que les Comtnisssires Soussignés, ayant

ainende lo rôle spécial de cotisation qu'ils
ant fait dans l'instance d'ez ration plus
haut cités, ont dépusé lo dit mie amnendé
conformément aux dispositions de l'article
Di de l'acte 32 Vic, chap. 71, eu bureaz du
grettier de Ia cits, ot toute porsonne y la-
Léressée ycut le voir et l'exsialnsr jusqu'à
sam-di, le sixième jour de juin prochain,
æ quelundi, le huitième jour du méme mots,

trois heros et demi ‘le l'upremmiai, les
Le Comuisnires s'assembleront es leur

burvau, à l'Hutel-de-Viile, pour reviserle dit
role spécial do cotisation, 6 quo lb ot alors
ils oi t ot examineronttontes les plain-
tes qui four sorunt faitre relativement & tel
rôle spédill de Cotisation amendé.

% PERRAULT,
KE, DORAN,

8 lH, EWING.
Commissaires

Cwausme pes COMMIUSAIARA"
Hosal-deville,

Meantréal, 19 ue

(Pour être publié dun in Miwsave et le
Pcie. 164 S91 mat courant.)

 

   
SOUMISSIONS POUR FOVBNTONES

— UE ——

PENITENCIER

BR HOUMIBNIONR, advessies à l'Ins-
p:cteur dus !émit:aciers. Miutatère de

> Justice, Ortarre, b :SltMegeredi. le 2dde Motepoe et
fournhaies de pénitencier ci-destots éutimé-

Unifsemes des Offisters, Liver ot été

 

5 vga. 1802.
ge 18.0

Herslous, pie fo hiver. “#3 vpn 1§onloue, plus fine, hiver. vgw iÿ07,
ie do été. iB ve, Wor,

* Clos nerifas dolvent être fatiriquéws de
laines importés
Ehbillements des, détenus pour hiver

  
  
 

 

Qualité NO 1-gréé unin. ge 1802,
do de ao LOR YEE. 18paid mois où 0°Es. Mot,

vga a “ vus. 18 0x.

. 4.000 vad 10 on.
a
inet noir. . 1.000 vga. 100%,

afiité NO >-piald rouge,
in eb noir 800 view, 10 ox,
nolo (gris acier) 4000 vite. 18 vz.

Converlure,  ahinplesTorch, 8 us, ol 123 84 pea.1.09
Touslon arifcles doivent étre latyriquer de

pure laine, sans mélange d'efifloohages où ile
WD

oh cheque certifié couv: 5 mo dala
valetr totale des articles offerte, et doe
échantillons de In eatine, dor divarses’ nal
wen de worges pour lor ofielers, dit ai jet
pourles trois qualités d'hadilements dev dp.
tenus, de la Naneile nt ‘ton “ouvortares de-
yront aocomydgmer chance, Soumission, of l'on
vent qu'elle ring wn consldération,
La samine don prix devra étre faite, ot les

totaux exacts donnés.
haque soumission porter les rome

de doux rantlons solrabies = acceptables.
WwdevTa Sorire sur l'anve pe contenant

août lasion, re mote leston

fouralturse Mo peor
JAR, i. MOYLAX,
Apotent fa Penitenciors, “mue

AIETT THEATRE àMUSEURÉ, 82 rue
direc-

DRSURIPTION DES ARTICLES. QUANTTTÉ ®].

" Muanufacturier de soulicrs ae shovrutle,

"1608,—~RUS NOTREDAMH,--1888
mortAt

   LESPIANOS

KNABE!
ISSR AATFeteppoe3 uel °

ot do ls durée

Seuls Agents pour le Canada Central

WILLIS&CIE
1824 Rue Notre-Dame

Pris DE LA RUK McGiLr
aécsprdement gesBanos émit d'uneinçon

2 ¢ ons &des prix rai
bles. Bn ossdes heordoments “Tan

 

Avez-vous un cheval valsat $26%
8i out: demandesln, cirsulsire descrip.
tive du "OAT CLEANER™ (vowr
nettapes Vaveine:SokASPER, i-

H. R. IVES & CIE
MONTREAL P. Q Mio

‘TERRA COTTA POREUSE
FARMIQUÉ PAR La

l Menireal Terre Cotta Lumber Co
LIMITÉE)

A l'épreuve du feu, del’humidité,
du bruit, de ls vermine, etc.

Adresses:

N. T. GAGNON, Gérant
88 ruo St-Pierre

La Méntres] Terra Cotta Lumber Oo. (H.
phe} reattirer l'attention du pobllc sur

bétisse Morgan, Carré Phillipe.
N.E. GAGNON, gérant

Téléphone Fédéral. or rue '
Téléphone Ball, 1784. æ—juo

MARCHANDISES
DE PRINTEMPS ET D'ÉTÉ

Tapie, piélerts, Ilvoïoims dy toutes fedri-
mneteris de toutes rebonneterie Toi ErireusD de toutes

a Ktollas & Rubes; 18 plus nonvelles conleuss.

TOIESt TOILEST

 

deurs : enrrée, ovnios ét rons.
Bervioties de bain. sovvisttes de chambre,

servisttes à miroirs et de sulsdop,
Tolle & durviettes à Ia verge :“toile à drape:

toile À oreillors: coton Ardraps: eotoi
orsillers, à L'En' des Gants -de sd
français. élubli en 18%.

THOMAS MUSSEN
Nos. 1081, 1639 xT 1055 RUK XOTRE-DVME

Nouveauté, tapis, prélartæ, etc. moe et

AVIS IMPORTANT
AUX INDUSTRIELS

Nes av00s en maine un stock considérable
de Machineries de premiers et de seconde
main, consistant eu Engins à Vapeur et
Chaudières d'Rugin de différentes
Mashineries pour len Menuisiers
Meubliers counprenantplusieurs Plaveurs,

ut Carvers, Percoars, ete, cic, Tours
4 Tours(e de différentet groesenrs
achines à Hardeuux ot outils on général, Je

tout ~zpdu A , de rédustion d'ici au pre
mier tu: : prochain.
Venez voir immédistement)

I. FRECHETEE of. CIB
688, RUE CRAIG, Montréal

 

      

 

 

GEO. BERTRAND
Dertenor deca

wes, pamphlets, ote.
1598, Rue Notre-Dame, 1598
eu MONTREAL

F. ED. MELOCHE
Ancien déve de M; N, Hourases, st. pre

femeurà L'école ter arta
ARTISTE PKINTMY

Décoration d'éditioss yublice, religieux ot
iy,

emcee : 63,rue des Allemands,
Ateliers : 7, a Salote-Julle

V.ROY & L. Z GAUTHIER
Architectes et Gyaluutours, ont trans

porté leurs bureaux
Au No 18, RUE SAINT -JACQUES

Réiee«dois Banque” d'Epargne
M. Vicror Roy, . 1. Z OA
Klévatenr, fo 3 GaresSous

J. H LECLAIR
ARPENTEUR

Arpostages Jublics o privée, Confeotton

Attention spéciale portés aux arpentages
de la campagne.

78 HUE ST-JACQUES, MONTREAL
EditicePecreault,

 

 

BI Ré~
Lrrochurcs, ote,1

80—RUE SAINT-LAURENT--80
Bios Remillard

PHILIPPE VINCENT
inttes. traînes rauviges, ot toutés sor.

AEroutes indienne, Lavette, Qué
bee. J'ai toujenrs on Maing un dos plus beaux
choix dès merchandises (Lhaut mention

jrs pritAcontectionner sut dfs
totle omm ma marne

dde

grog,
lippeceux. Adresse: PB

Porake, Qué Tar

FsuE NE BANDAGRE DE MONT-
toa), Hudxon, manulartnrie detoutes

d'appareils ir difformites, be
corps rotefies, béquiliée, Mersres
artificiels, êtes Auantion rrwaldle sora dows
née aux enfants. Une
votrenerVice, 687 oe Graig, Montréal,

AVIS
I, J.) Rh, hy jo
IIEATiHRoh

1% a4 No MN rue noire ot prio bs
Hommhrouse clientele de blen vonloir en pren

Se faisant. vous oMigetesHeducoup, votre
out dévows
ein lJHERARD,

Kiéven-diplentéare l'Aécole Foiytéchinique

Ingénieurs ctoile, Arohilecles et Ar-
pentours
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lente ne ttvndira à|

       PHŒNIX—iNCENDIE
SNOOURSALE BYABLIE BE 1006

#5, ree S0FranqolsXavier, Montréal
RAYMOND & MONDOU,

Jesmrs DUnauty, C.R.
PF. Marcmo, LL KR
ALvunpE MEnsiLL L LR

1704,Rue Notre-Dame, 1709
Bétime de le * Royale,” vis-à-vis ie Séminais

61-la
  

Hiifcedola Banqued'Epargne. Mantes!

3. A. 3
Te rer PECRXE
Téléphone No.100. |Boite PO. Ne 1087

dérant du 1a rus Dorchester
MANCHONNIENR

Près Jol rus Saint Dominique.
Fourrnres de tou Les vertTerique

ité : ilots ca sai pour dames
dessus 8 seul POUThonimes.

ATISTLLE

73, RUB BAINT-JACQUES

ne"EDTaser

 

His

Ohaplesn Hall Nioolls & Brown
AVOCATS

Puocoreurs, Commresaruge, Era

| 47— RUE SAINT. JACQUES — 47
MONTREAL,

L'bonazadle J. A. CHAPLEAU, O. Ru M
JOHN 8. HALL, Jr, C. R, M, BB.
AMINED. NIOOLLS.

 

 

. BROWN. Tu

| FRS ST-CERMAIN
|e, RUE ET-JAOQUES, MONTREAL
| Speclalite: Administration  suscemises
« lotionsdolover py de

première classe. 160-—
 

     

 

DORE & GHARBONNEAY

INGENIEURS OIVILS, ARPENTEURA
Architectes et Hetliciteurs dé Patentés,

dues, égoûur, conatenctions et arbitraités.
15COTR SAINT-LAMBERT, MONTRÉAL

nageabrisClisiearé aapésedeTeel.
7Command’‘gratuites de | heure A 3 of de

Dr. PAUL PHILIPPE
Ancien interne en Médecine et on Chi-

Parle.
itations— Médecine-chir

je : 9 à 10 heures du matin:

66, RUE BERNAL 31-18

Dr PAUL ROYAL

Ne 190'— rtie-Baitt-Denis — Nèt y1
Cometitations: Médecinio et Chirurgie, 8à

—A LA—
6

Ville de Monirée-

Cig Generals dos Bazar
COIN DESRUES

Gres st détail. Entrée titre.
le

Ferblantiers, Plombiers et Mueriere dans (es
Appareilsa Gas

ronoa année, Convene

331 RUE ST LAURENT
MONTREAL

J.Emile Vanier
Aiacion étèos de t Moots P

107 Rue Naint-Jacques
Ep fasdu carré de In J'ines d'Atases,

(Anciens élèves de l'Ebsle Pélptechnique)

S'uetupent do chemine de fér. ponts. sat

Dr 8. B. TANGUAY

daas los hopitanx étvangers.

Ne 1815, AueRe-Onthertng ila

Turgie-dés hôpitaux

mid! ; 8 à 9heures wir, 3we

DegenieCurriedenellMe

dunes1 A3houres 31 '

GRANDS MAGASINS

Sie-Calhorine of Saiat-Laurest

A SICOTTE & FILS

Péssuty de 4 alecheud, de

Tuyaas meiatliques, sia.

odyteshhbdus
INGENINUR CIVIL KT ARPENTINA

Marques deere.aes on:
lé Canada etl'étranger, oe

O.FORTIN
MEDEOIN-VETSRINAIRE

Mouresde Durcau: 6à16 AL:6 CRE

BUREAU BT INFTANERUE

4—RÜE ST-URBAIN — 4
‘éiéphone Fédéral : 067,
lureau du agir : 168 re de

. farceeal lie

Dr P. D. MONGEON-
. CHIRURGIEN-DENTISTE

it6, Rue Saint Denis
, Au-destos de In pharmacie Baridon,

ENV
ARBITRAGES. EVALUAYIONS ETC

17 — Cote de InDisco d’Armes ~ 17

D. N. GERMAIN&CIE
MARONANDS 1H

| 1973, rue Ontario, Montréal

RS
V.LACOMBE

Aroiictte et Mdatreur

847---RUS  SP-DASHRAING--501.

Férron: eur Brovors d'invention, »n
Eatee len ruse Parthennis 6b deo Lechater

MONTHEAà »
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—Une femme nonïinée Barbara Barr

rett, n Été condamuée hier matis
rokmolsJ isdn aux trav =

uf voic son tron, .
Bonsiey. patron,
—~Un ouvrier des carrit Sm.

mé Alphonse Leciere, a goo doux
doigts écrasés mardi par |s ghpte
d'use pierre, LI ut pensé à 1 >
tél Notre-Dame of l’ambulance
l’avait transporté.
—Un garçon de 14 ane employé à la

fabrique de clous Pillow As ersey.
rue Mill, a eu une jambe cassée

par la chute d'une énorme
barre de fer. Le blessé seygomme
Fortunat Cyr. I a ét6 trañsporté à
l'hôpital Notrèé-Dame par l'ambu-
ance.

—Un des émigrante arrivés par le
vapeur ‘* Lake Ontario” a carsé
une vitre mardi à la gare Windsor,
pendant qu’il était sous influence
de boisson et s’est blessé à la
man, L’a&mbulance de l'hôpital G8-
nérale fut appelée ct le médecin en
arrivant pepsals main du blessé;
aul t continuer sa route dans la
soirée;

—L'efiblacement jocoupé par lès
anciens hangars déla gare Bona-
vefitere qui ont été brûlés l'hiver
dernier, va être  nivelé, cè qui
sgrandira considérablement lz
cour de la gare. De nouveaux
hangars en ques o}à un étage

itiessyle ee2q 5 ©
de la rue Notre-Dame.
-—Les citoyene de Saint-Laurent se
propogent de célébrer avec éciat is
te dé 1a Reine le 256 mai prochain,

Les élêves du collège, avec le con-
cours de Montréa), organisent une
séance, sons Je patronage du Révd.
M. Bpaudet, curé de la parolsse el
rovincial de la congrégation de
ainte-Croix. On jouera * L’avgre

de Molidre ” et une opérette: ““ Une
minute trop tard.”

—MM. Jobn A. MeKay ev Henri
Pelissier, dé Winnipeg; ont expé-
dié mardi,par le C. yun char de
magnifiaues chovaux et un char de
voitures légères. MM: McKay et
Pelissier sont partis hier soir par le
0. P. Roy 8.40 heures, pour Win.
ni . 8 le but d'introduire
dans anitoba’ nombre de nos
chevaux canadiens,

—Le détective Grose est arrivé
magdi soir de la nlace où le corps de
M. Purcell & été volé, pris de ne
wall, Out. Jusqu’d prédentles dé-
tectives n’ont pas réussl à décou-
vrir les véritables auteurs de l’at-
tentat. Le nommé Dérochie a8 666
écroué en prison mais proteste de
son innocence. On est la recher-
che d'unjeune homme du nom de
Craig qui jusqu’à présent a réussi à
échapper la police. .
—M.Alexandre Thibault,arent de
aro, & l'emploi du Pacifique, 3
vekfield, près de Lachine, a été

aasailti par deux individus qui,
après l’avoir terrassé, lui ont eale-
véson argent et ss montre.
Thibault revenalt té long dé la voie
du chemin de fer après êtra allé re-
tirer son salaire aux bureaux de la

te. L'un des voleurs l’a
blessé légèrement avec un conteau.
La police a ôté avertie, maisvu que
M. Thibault ne peut pas donner la
description de ses agresseurs, il
sera difficile de les punir.
Levapeur‘’Berthier’’parti mardi

du quai de la compagnie du Riche-
lieu et Ontario à l'heure habituelie,
a &Rè obiigé de s’arrêtèr en fave de
Lanoraie Le bulahcier s'était rom-
u. Le capitaine ordonna aussitôt

Te jeter l’ancre et ls nouvelle de
dent fat télégéaphié à Mont-

réal. Peu detemps après, un re-
morgueur arriva au secours du va-

y'en détresse qui fut emmené
asqu’h Sorel pour 7 être réparé.
Les passagers ont ét6 Lraneférés

sur le vapeur ** Magnet** qui contl-
nus le voyage du ‘’ Berthier,”

—M. le juge de Lorimier,vient de
rendre jugement dans un cas qui se

te trés rarement devant nos
tribunaux.
M. Alfred Roy, ingénieur des

mines et arpenteur de cette ville,
après avoir allégué que sa corres-
vondance se perdait des fois vu le

d nombre de personnes qui
Ecrlent ce même nom, à demandé
de changer son nom en celui de Lo
fre et permission lul a été accor-

 

ae,
M; Ro g'appslors à l’avenir Al-

fred Leofred. M. A. L Rinfret uc-
cupait pour le requérant.

—Demandes à votre pharmacien
lea Pastilles Hamburg du Dr Au-
guste Xmning, pour épurer le sang.

197—1a
— eeeR —rr

Piamde de benne réputation

La mnisoï Haselton Frères, de
New-York, est l’une des plus an-
ciehnèé, des plus solides, des plus
honorables et des plus ‘‘ high-
toned ” des Etats-Unis. Elle fait
ses affaires same bruit et avec1

ité ; mais séw pianos sont desins-
Erriidie" de cholx,

Le nom de Hazelton Frères sur un
piano est en lui-n0me une complète
gerantie. — New-York Musical
Courrier.
Le roprésentant de Hazelton Fré-

res & Montreal, est M. L. E. N,
Pratie, No 1678 rue Notre-Lame,
ti tient toujours en magasin un

Hone assortiment de leurs magni-
fiques pianos.

 

Almdirectorsdesmaisons d'éducation
Nousinvitons messieurs les direc-

teurs des maisous d'éducation, à
venir revoir notre assortiment très
complet de livres de récompense
que hous vendons à très bas prix.

TRUDEL ET D8MERS,
Libraires.

1611 Rue Notre-Dame,
210-2 Coin de la rue Saint-Gabriel.

Paré Shomer

Le Pard Bohmer est maintenant
ouvert à 10 cte d'entrée, la galerie
95 ote extra. Concert tous les suirs,
matinées les Samedis et Limanches
l'après-midi de 3 À & heures, le soir
desa , heures,
Lup chars urbaine cleculoront jus.

qu’à 10} heurés. 208.10

  

AUX sOURDS
Une perach: j ot qul

Veudait Low'spyet urd A” de

PETaa cere ooreds &itdt:
na Has 177 rus MacDougall, New.
York, K2—in

SVENDAE par J. A. CHARLAND. 70 rue St-Jacque

HeeRenHine,
000-24 logis, rue TasignanAdues

4 logs, ul"

 

~LE PIN ROUGE du SUDdy
Der HARVEY pour la toux etre
CHINE" UE" 10Pvrra titeterire
cinoon usage
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La “tiglisdis efboyeni ” of1epottes

Betaxé de l'eat

Montréal n’est une ville ordi-
naire ; an sg quali de métropole
commerciale dn Canalis, syant la
[lus forts population et osaedant
a plus grande propriété foncière |

lui faut naturellement deux maires.
C’est du moins ce qu’a compris M.
Pécnevin Shorey. On n'est pas
maire sappléunt poor rie; HFS a
des obligations à remplir, 1} faut
enfin réimplir les devoirs de ea
charge.
D'ailleurs ie maire n'est après

tout que le représentant du peupie,
tandis que le pro-maire est shoisi
par les reptésentahte di peuple. Le
doit être blèn plus digne et plus
noble. Et enfin si le maire n'est pas
à son poste, si à trois heures,l’heute
de la ronvocation du conseil, le
maire n’est pau À san poste, C’est-à-
direau fauteuil présidentiel, le pro-
maire a bleh lo droit do faire
acte de présence, d'établir l’or-
dre, de maintenir la paix
et d'ouvrir Ia sénnce. C'est ce qu's
fait notre pro-maire, M. Jéchevin
Shorey Hier, eb tout le monde
avouera qu’il æ eu raisoy. Brave
pro-malre! la dignité brillait sur sa
figure ; le siège qu'il decapalt dis.
paraissait sous une auréole de
frandour et de munificenve, Lul
’€lu des Aus da’ peuple regardait
d'un uir de pitié notre pauvre
maire, qui voyant son siège ocsu-
pé, cherchait à faire bonne conte-
Dance ea serrant 1s main & nos
échevins. Malheureusement, tout
est fragile en ce bss monde, même
la gloire,er M. l’échevin Bhorey
dutenfin céder son siège à notre
vrai maire, l'hônorable James
Mcishane, et 1a séance ppéciale con-
voquéé par le maire lui même com-
menga.
Une députation de ia ligne des

citoyeris est introduite au conseil.
M. le major Bond au nom de la dé.
putation, se plaint que la police
d'est pas organisé comme elle de-
vrais l’être ; le public déplore l’état
de dégration oû est tombée notre
police, et blâme vertement le chef
d’avoir congédiée 150 hommes de.
puis sa nomination vans avoir don-
né dé raisons valables. Pourquoi
le chef a-t-il congedié ces hom-
mes? Le public tient & le savoir, et
la ligue des citoyens encore davan-
tage.
5 Featherson, un autre membre

de la délégation, n’est pas pius ten-
dre pour la police dans son dis-
cours. 11 dit qu’il ya une foule de
réformes à faire et que ces réformes
ne seront jamais faites avec le sys-
Wme actuel
Le maire.—A quel comité allons-

nous rouvoyer la requête de la dé-
putétion ?

L'échevin Jeannotte.—Il n’y a pas
d’accusations directes deposées ;
le conseil et les comités n’ont rien
à faire avec les plaintos de celte
députation. Que l'on formule des
plaintes etle comité de police/sau-
ra à quoi sun tenir.
Commo le naire et1’6chevin Jean.

notte étaient sur le poiut d’enta-
iu6r une discussion assez vive, les
membres de la dépatation se retl-
rèrent sans tambuur ni trom pette
et l’uffaire en reste là.
Une discussion s'élève ensuite au

sujet de la vacance de trois mois
accordée à M. Glackmeyer, greffier
delacité. D’après un nouveaurè-
glomont lo greffier est obligé de
préparer les noaveaux ragloments,
et l’échevin Jeannotte prétend que
M. Gosselin, l’assistant-greffier n’a
pas lodroit de préparcr ces rigle-
ment, ;
14 pers Rolland dit que L

er prépare simplement les rè-
ements, M l’avocat de la cité les
approuve on les modide ensuite.

‘affaire on reste là et le conseil
consentà accorder une vacance à
notre greffier.

LES AMÉLIORATIONS DU HAVRE
Le conseil décide d’envoyer une

députation à Ottawa au sujet des
améliorition du havre.
Léchevin Clendinneng désice que

cette députation es compuse de
onze membres, mais l’échevin Jean-
notte dit Jue ce nombre on est trop
considérable. Ce sont des uépen-
ses inatiles. Les minietres fédéraux
n’auront pus le temps d'entendre
onze discours. Trois membres suf-
firont.
Pour mettre fin à la discussion

l’échevin Préfontaine propose que
la députation se compose dos éche-
vins Rolland, Hurteau, Clendin-
neng, À. Dubuc, tteveuson, Pré-
fontaine et le mare,
L'échevin Jeanuotte propose que

le maire forme lu délégation char-
gée d’aller à Uttawsa an sujet des
améliorations du hgvre avec le
droit cependant de choisir quelques
échevins pour l'accompagner.
Cette motion est adoptée à l’una-

nimité.
L’échevin Préfontaine présente

une requête signée par nos magis-
trate de police et par plus de :,000
de nos citoyens les plus influents
demandant que le paro Sobmer res-
té ouvert le dimanche. La requête
expose que le parcest à peu près le
seul lien où les pauvres peuvent se
délasser es prendre l’air le diman-
che, tout en écoutant de Is bonne
musique et qu’il serait injuste do
les priver de cot amusement,le seul
pour un grand nombre,
L’échevin Préfontaine propose

que cette requête reste aur la table
jusqu’à ce que le comité de police
sejpoit prononcé eur la question.

dopté.
Une requête est présentée de-

maudant qu’une tablette en marbre
suit placée au pied de la statue de
la reine Victoria pour commémo-
rerlu fondation de l’aqueduc, la
construction du chemin de fer du
Grand Tronc, ete, etc.
Cette requête est déférée au co-

mité des finances.
L’échevin  Jeannotte demande

pourquoi le comité de santé n'a pas
amendé son règlement aux fins de
faire signer les avis sanitaires par
l'ofiicier' de santé au lieu du chef
de police.
L’échevin Hamelin répond que ce

sont des avis qui datent dopuis
lus de deux ans,et À cette époque

je chef de police seul avait ‘le droit
de les signer.
L'évhevin À. Dubuc souldve une

question qui nous parait très Juste
et qui devrait être mise en prati-
ue ; c’est au sujet des interpella-

tions. À chaque aéauce le conseil
perdff un temps précieux pour en-
tendre des questions qui devraient
être adressées aux comités en
séance.
Un certain nombre d'échevine

ont & chaque séance un nombre in.
terminavle de quustions a y
questions inntilés aux séances da
conseil.
Le maire répond que le règlement

permet oes questions,

 

 

LA TAXE DE L'EAU

Le premier o our est Je
rapport duoro au sujet
de tase de l'eau. ;
L'ééhevin Préfontaine propose

que le rapport soit déféré au comité
spécial veo instruciion d’'examiner
o'll nesorslt pas préféradly d'adop-
ter le systéme des ‘‘compteurs’
pour l’eau,
À cetté phase des débats il s'est

une scèue assez comique. Le
maire étant forcé de quitter son
siège pri® par mégarde M. l’échevin
Robert, l'uncien maire suppléant,
de le remplacer au faytenil. M, Ro-
bert obéit naturellement mais on
#'aperçoit bientôt quo A. Shorcy,
notre maire euppiéant, o'agite sur
son siège euréclame ses droits. M.
Robert quitte le fauteuil prévideu-
tiel et M, Shoray le remplace. Fn-
core une fois on n'est pus pro-maire
pour rien. ;
Burlant. de la motion de l'échevin

Préfontalue demandant que la taxe
de l'eau uoit payée d’après les
“* compteurs,’ l’échevin Villenouve
dit que is corporation aura tout à
portre à ce nouveau aystëme. Les
pauvres qui se plaignent de payer
trop de taxes prieront plus cher
encore, taudie que les riches paie-
ront moins. C'est un fait reconnu
que les pauvres généraleniont dé.
pensent plus d’eau que les riches ;
iis paieront donc plus que Jes ri-
chey. Bat-ce juste? Non!
La motion de 1'6chevin Préfonsal.

ne est finglement adoptée. Nous
verrons bientôt ei le comité spécial
de la taxe de l’ean va se prononcer
en favenr des “ compteurs.”

LES ÉCOUTS

Le douxième ordre du jour se
fofgous au réglement concernant
les
l’échevin Hurteau propose ia

première, là douxièmeet la troisiè-
me lecture de ce règlement.
Adopté.
Le règlement modifié quelqu'e peu

et adopté se Ilt comme sult:

RÉGLEMENT CONCERNANT LS
ÉGOUTS

11 est ordonné et statué parle dit
Conseil, et le dit Conseil ordonne
ob statue comme suit:

Bec, 1. Le dit conseil peut, pur
résolution, ordonuer lu coustruc-
tion d’aucun égout public qui sers
Jugé nécessaire par le comité des
chemius, dans aucune rue, de la
cité.
Hoc, 2. Le conseil peut aussi,
r révolution, ordonner, daus les

imites de la dite cité, la construc-
tion de tout égout recommandé par
le Lurean de santé dans l'intérêt de
l’hygiène publique dans toute rue
ou ruelle projetée, muis qui n’est
pas encore livréo à la ciroulation
publique. -

Sec. 3. En mêmo temps que l'on
construit l’égout ot la tranchée est
ouverte, la cité fera poser, entre
l’égout et la ligne de l& rue ou rue
ou Tuello projetée, de chaque côté
d’icelui, un druin pour chuaue lot
ayant front sûr la dite rue ou ruelle
au moyen de tuyaux en tuile vitri-
flée de six pouces au moins de dia-
mètre.

Sec. 4. Lorsqu’il a été résolu par
le conseil de construire un ‘gout
public comme suedit, ou quand une
rue est sur le point d’être pavéo ou
macadamiste neuf, dana laquelle
un égout existe dé,à, avis pubiio en
sera donné par l’Inspecteur de la
cité, aux propriétaires intéressés
dans telle rue, spéciflant le délai
dans lequel ils peuvent obtenir des
permis pour lu confection de leurs
drains pour communiquer de lé
goutpu lic à la ligne de leurs pro-
priérés.

(S'ils demandent ce permis après
qué ia rue a été pavée ou macads-
misée au après que l’égout a 616
construit il leur sera chargé quatre
piastres par verge coursute pour
restaurer le pavage ou piacadam,
en outro le prix par verge couraute
des dits drains).

Sec, 5. Lorsqu'il est ordonné
v’un égout public soit construit

il est du devoir de l'inspecteur de
là cité d’on constater ia profon-
deur, les dimensions, le mode de
construction, et la direction en gé-
néral ; d'en faire un tracé ot de
Dhwmerire, avec tous les détails,
dans un livre qui sera tenu à cet
effot, en ayant soin de noter sur tel
tracé tous les draine faits, Ou à faire
dans le dit égout.
Sec. 6. Le coût de la construc.

tion de tel égout, y compris les
drains susdite, sera supporté et
payé par les propriétaires d'im-
meubles situés de chaque côté de la
rue publique, rue où ruelle proje-
tée vis-à-vis de laquelle le dit égont
est fuit, par une cotisation spéciale
qui sers prélevéo sur (els proprié-
tai d’après et en raisou do la fa-
qude Ue leurs propriétés réspecti-
ves: mais les propriétaires ne sc-
ront cotisés, quelles que svient les
dimensions de tel égout public, à
un taux plus élevé que pour leur
proportion du coût d’un égout de
trols pleds de diamètre.
Bec. 7. Lorsqu'un lot est situéaur

deux rues ou rues où ruelles proje-
tées, dout ii forme l’encoignueu et
que l'uno goces rues on ruelles ost
déJA pourtue d'un égout pour le-
quel e propriétaire a payé. le dit
propriétaire, advenant le cus od un
autre égout serait construit dans
l’autre rue ou ruelle aura droit à
une réduction dans la cotisation
pour ce dernier égout, comme suit :

Si le lot à une profondeur de 10
pieds ou plus, il sera exempt jus-
qu'à concurrence de 50 pieds.

S'IL à une profondeur moindre que
100 piede une réduction au pro rata
sera faite.
(Mais si la profondeur est moin-

dreae 50 pieds il sera exempt tout
bo,

Bec. 8. Lorsqu'it est ordonné
qu’un égout public sera fait dans
une rve, ou ruelle ou une rue ou
ruelle Frgletée, dans laquelle il
existe déjà in égout en brique on
en torre vernisséo, lequel à été payé
(en tout ou en partie) par lee pro.
priétaireset,sur rapport de l’inspec-
tour de la cité, est {uge bon et auf-
fisant pourles besoins des dits pro-
priétaires, mais insuflisänt pourles
autres besoins d’un égout publie
les dits propriétaires aucont droit
surle montantqui leur sors chargé
pourde nouvel égout, à tune réduc-
fon équivalant àcé qu'ils auront
payé pour l'égout originaire :
moine toutefois la dépréciation par
l’usage quits en ont eu; Pourvu
ue les dits propriétaires, dans lee
eux mois qui’ suivront lé‘pathohè-

vement du dit égoût, aient établi
leur droit À cette réduction à la su-
tisfaction de l'inspecteur de la
cité.

Sec. 8. Les égouts publics ot les
{faine sundits sur la propriété pu-
blique seront rdparés ei tetnus en
bon état par la clié ; les draine pris
vés sur les propriétés privées se-
ront construits ct tenus en Lon or.
dre par les propriétaires.
« Bec. 10, un égout publio à
été construit, l’inspocteur de la cité
doitprocéder avec diligence À ré
partir, dans un livre qu’il tiendraà
cet efst, la proportion du coût de |

    

 
  

  

41 égout (y compris les
dent les propriétaire
Has oon aaené 3

“ uellé out à fait,
en raison du frontdes dits immeu-
bles conime ausdit,

Bec. 11, Il douvers en outre, avis
public du jour auquel les personnes
catlages peuventLxpmiver la dite
répartition, eb fulre à cel égard
leure objections ävant qu’elle soit
parachevée et exécutoire ; lequel
avis sera donné dix jours au moins
avant celui Axé pour l'audition des
parties; et 08s lors, il entendra ces
objections et en disposera d’une
manière sommaires.

Seo. 12. Après avoir ainsi dis.
posé des dites objections, l’ins-
ectoué signers la dite révarti-
ion, dont il déposera une co-
pie düment certiÿée entre les mains
du trésorier de ia cité; et dds lors,
cette répartition deviendra obliga-
toire à l'égard de toutes personnes
quiy sont nonimées .ou cotisées,
lesquelles seront réputées et Lonues
débltrices envérs la cité, des som-
Mmes respectivement portées à la
dita répartition.

sec, 18. En préparant là réparti-
tou qu’il est autorisé à faire par la
section dix, l'inspecteur de la cité
tiondra compte des réductions à
faire en faveur de certains proprié-
taites, fn vertu des dispositions
contehues dans la section Luits
lesqueiles réductions seront char-
Bees À la cité et censées, faire par-
je du montant qu’elle est appelée
àcontribuer au coût de l’améliora-
on.
Sec, 14. Tout propriétaire qui dé-

sire opérer un raccordement con.
nection) avec un dgout dali fait,
produira, au bureau de l'inepecs
teur do la ci une demande par
écrit à cet effet, nccompagnée d’un
dépôt d’une plastre ; sur co l’ing-
pecteur dela cité fournira au dit
propriétaire, dans un délai n’excé-
dant pas huit jours, un estimé de
ce qu’il en coûte pour faire le drats
nécessaire dé raccordement et dans
un délai n’éxcédant par huit jours
après que le dit propriétaire sura
Ryé au trésorier de la cite 1e mon-
ant du dit estimé, i) sera du devoir
de l'inspecteur de la cité de faire
faire tol drain,

Bec. 16. L'avis public à être don-
né on vertu des dispositions de ce
règlement sera donné en la manière
et forme prescrites dans la section
272 de la 62 Vict. chap. 79. |

Sec. 16. Interprétation). Le mot
“lot” daus ce règlement signide
loi du cadastre ou subdivision
d'icelui qu'eilé soit du cadastre ot
non;
Le mot "“ drain ” signifie le drain

qui sert À relier l’égout public avec
la propriété privée de chaque côté
de la rue.
Les mots *“ draih privé” signifie

le drain sur la propriété privée;
Les mots (out ublie ? signi-

fleut l’égout public destiné à rece-
voir les drains.

Sec. 17. Lo règlement No 188 pns-
sé par le conseil le 22 décembre der-
nier et lutivulé * Règlement con-
cern&nt les égouts‘ est révoqué.
À six heures le conseil s’ajourne.

Militaires nu Parc Sohmer

Samedi prochain, le 23 mai, la
“Montreal Field Battery” célébrera
sous le patronage du général Her.
bert, U. B., la fitc de la reine, au
parc Sohmer. Il y aura des can-
cours de tir, sabre, baïonnette,
exercices de fantaisie de toutes
sortes, avec canons, danses écos-
saises avec orchestre de vezes,ste.
L’orchestre du conservatoire joue-
ra des sélections, uangluisen, écos-
saises et irlandaises. Mesdemoisel-
les Luokatone ot VanDyck ds New-
York, les deux charmantes canta-
trices et le ventriloque Kennedy y
seront; cette fête promet d’dtre
des plus intéressautes. Les prix
d'entrée restont les mimes : 10 ots.
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Nodle travail

C'est toujours une preuve de
franchise et du sincérité que de
mettre de côté le préjugé pour dire
toute la vérité et, quand quolqu'ug
dit la vérité, il n’y à plus qu’une
opinion, comme daus le cas sui-
vaut : ‘Kansas City, Mo, E. U. An,
15 novenibrs 184, Messiours:—Je
tiens à honneur de dire que l’Huile
Saint-Jucob à accompli son noble
travail. Je puis marcher
maison, ne rossentant plus la don-
leur de mu névralgie. Quand je
renconlro mes associés, on me de-
mandu souvent ce qui a pu mera
mener ulusf à là santé et je réponds
que c'est voire exceilont remade.

Jas. W, Lang, M. D,

Les médecins, généralement, sont
rélicents, mals ily a des excep.
tions, comme ci-haut, et alors Je
inédecin reconnait franchement le
mérite du Grand Remède.

Garanti jusqu'au dernier son
En falsaut assurer Vos fourrures

chez uous contre les mittes, vous
Êtes on même Lempa garanti contre
le fou jusqu’au dernice son. Chs,
Denjardius el Cie, 1832? saïnt-Cn-
thurine. 212—jno

Chauteures aristocratiques
Qu’onnese mévrenno pas, c'est

chez O0. P. Le Montiguy, 1420 rue
Sainte-Catherine, qu'on’ trouve les
chaussures lus lus élégantes et à
meilleur marché. 211-jn0

Avis aux mères
L'on devruit toujours twire usage

da “ Sirop Calmant de Madame
Winslow"durant Ia dentition des
enfants. ll calme Venfuns, attendrit
toa gencives, soulage la douleur,
Ruérit les coliques et est le meilleur
remède pour la diarrhée. 25 cent

§

   

1x boutellle.
———

~—Le Baume Nasai a guéri des das
de catarriie quand los médecing n'a-
vaient pu rien faire. C’est ie plus
grand remède du siècle pour le ca-
larrhe. St vous souffrez de cette
maladie, essayez le Baume Nasal.

83-me-j-s

Sambdre et taciturne
Sombre et Lavituçne us. la condi-

tion qu’aindue le mauvais sang. Le
bou sang est rouge clair. Pour gué-
rir le mauvais sang et ses Consé-
quences et pour avoir du bun sang
et en béndlicier dela plus alire et de
la mellleure manière, employes les
Burdock Blood Bitters Ard
recommandés par tous ceux qui
s'en servent comme le meilleur
purlificateur dusang.

———
Cest cela qui

Notre sucret, c'est que nous fa-
briquons nous-mêmes et achetons
des manufactures. Or nous payons
nus chapeaux 30 pour cent moins
cher que veux qui achètent des
marchauds de ln rue Salnt-Paui,
(Comme nous faisious nous-mêmes
autrefois.) C'est cola qui nous per-
mat de n'avoir qu'un soul et bas
prix et de donner en cadoaux 20
pour cent environ par dessus je
marché.

Cus DESJARDINS ET CIK,
1587 rue Ste-Catherine,
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  -DAME

  
Louvetture du Triduum ep ao-

tion de 9 de introduction da
la cause de béatificution de la mère
Youville, « ea lien hier matin, à
Notre-Lame. H y avait boaucoup
de monde.
La cérémonie principale a eu lieu

hier sour, à 7 heures et demie. Ha
Grapdour Mgr Fabre officiait et à
béni le nouvel orgue. Le Rév, Père
Plessis a prononcélecermiou de cir-
constance,
Lo chœur de chantde Notre-Dame

et le véièbre Archer unt douné ua
grand concert sacré, le plus beau
Que vous ayons euténdu,
Cétte circonstance avait attiré

une, foule considérable ; l’église
était remplie de monde. L'illuml-
natlon ne laissait vien à désirer.
M, Frédéris Archer, arrivé hier

matin, a joué l'orgue avec tout le
succos d'un véritable artiste. Ceux
qui étaient présents hier soir ont
pu juger de la puissance de cet or.
que gigsutesque dont Notre-Dame
oit dure fière,
La cérémivnie s’est torminés pur

ia bénédiction du Très Suint Sacre-
went,

LU n'est pas Lors de propos,
croyuns-uous, do douner quelques
détails biographiques sur cet artis-
te céläbre qui & nou Archor.
Monsieur Fréd. Archer ost né le

18 juin 1838, 4 Oxford, Angleterre,
et à pur conséquent 53 ans.
106 aa plus tendre enlarce, ti ma-

nifesta des talents extraordinaires
pour la musique et à l’Age de neuf
ans il jouuit À première vue et aveo
uns facilité étounaute loutes les
compositious à la portes de wes
doigts entantins.
A quatorze aus, il était nommé

organiste de l'égfiss Saint-ClGment
el de 1a chupelle du collôge ** Mer-
ton ” (Oxford), occupant les deux
places simultinément.
En 1862, 11 donnait dea recitals
uotidiens eur les trois plus gran-
‘es orgues à l’Exposition Univer-

geite, tenus À Londres cette année-

L'année suivante, il élait nommé
directeur conjoint, avec sir Julius
Benedict, de 1l’‘‘ Association ‘o-
cule ” do Londres (une organisation
importante composée de 400 voix
choisies) ; plus tard, il fut durant
quelques années organiste de
l’église des Pères Jésultus qu'il
quitta pour romplir la auûme char-

au “Paiaïis Alcxundre ”; 41 y
onnn plus de 2.000 recitals, sur ie

magnifique orgue, saus jamais ré-
péter le même programme et de-
vant des auditolres de 20,000 per-
sonncs A plusieurs reprises.
Lorsguts le palais ful établi en

1880, il organisa une troupe d'opéra
anglais sir un piod très élevé, En
1881, it visita l’Amérique et joua
duns ln plupart des graudes vilivs
et aprds un voyuge do quelques
mois & Londres, il se décida à ve
nir s’établir on Amérique et obtint
immédiatement la place d’orga-
niste À l’église “ Plymouth," Brook-
lyn; depuis ce temps fl a visite
Montréal en maintes occnsions el &
toujours été reçu aveo plaisir par
ceux qui s’occupent de musique,
Une des principales causes de la

célébrité Frédéric Archer est
qu'il a toujours reconnu l’impor-
tance de populariser l'instrument
de sa prédiloction ; it wait parfaite-
ment que des programmes compo-
sés crclusivement de musique clas-
sique sont fatiguants et peu inté-
ressants pour le public en général
et même pour les musiciens 6t c’eat
pourquoiil donne une grande varié-
téde morceaux afin de montrer
toutes les ressources de son instru.
ment.
La méthode de régistration uni-

que de M, Archer, avec l'aide de
ses doigts, d’une longueur presque
démesnréé, et une conuatssance ap-
profondie de toutes los espèces
‘effets d’orchestre. lui permettent

de produire des vffeta qui n'out ja-
mais été égalés par aucun autre or-
guniste. li est aussi auteur ot com-
positeur, sa ** Méthode d'Orgue ”
étant une des plus considérables,

Voici: les programmes qui soront
exécutés ce soir et demaiu soir aux
saluta du Triduum :

Ce solr

1. Sonate en Ré minear...Guilmant
2. Andante (Quintette pour clari-

mette)... … Mozart
3. Marche ‘ Vos Fels zum meer "

 

  

 

All tt Watsa Allegretto … Wely
4 1 Tove Mailly
5. Alr ot variation hubest
8. Bourrée, …Harde!
7. Andante con moto Su symphio-

…Beethoven
Meyerbeer

Bénédiction du Saint-Bacrement
9. Juaticim Domini rectæ.….….……….

Salot-Baëns
10. Ave Maria pole)—buigl Luzzi

M. Bourdon
11. Tautum Ergo (trio ét chœur)...

Rossini
MM. G. Platrnondon, P. Gagnon,

H, C. Saint-Pierre
12. Sortie--Offartoire en Do mineur

Batiste
Demais soir

1. Concerto cn Sol mineur
(NO 1; coscocaonescercau.10e0Hrandet

Sermon.
2. Cantildne......... vanes
4, Allegro con moto

es La)
4. Epithalame
5. Audunte con moto
6. Fanfare............
9. Fantaisie jorage
8. Marche solenuel) ....Gounod
Bénédiction du Saint Hacrement

 

  

…Grison
uintetle
endelssohn

uilmant

 

 

  
  

  

  

 

8. Quouniam (solo) ..... ....... Rossini
M, IL, C. 8t-Plerre.

10, Ave Maria (s0lo).........Schubert
M, A, K. Flsk.

11. Tantum Ergo.................Wagn
(adapté sur le chœur des Pè-

lerins par M. G. Couture)
12. Sortie— Ouverture * Tann-

hauser" Wagner

er

 

 

Encore un manchonnier demandé
On a besoin d’un bon manchon-

nier, chez Cha. Desjardins et Cie,
167 rue Balnte-Catherine.
P. 8,—lirande quantité d’objots

magnifiques pour être donnés gratis
À uos acheteurs de chapoaux.

213--jno
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Femoignaxe éditorial
Messieurs.--Voure Hluilo de Ma.

gyard vaut sou pesant a’or, tant
pour l’intérieur que pour 1'extée
rieur. lors dela dernidre épidé.
mie de la grippe, nous 4vons Cou
taté que c'était an excellent préser-
vatif et pour les entorses, etc, il n’y
a rieu de pareil.
WK. l’KMBERTON, rédaotour du

Reporteur do Delhi.
 

IE NEC PLUS ULTRA DES DOIRSONS
LE NON CAFR

notre, LB H, Rickaby ot Cio,Goutez au
tb tructam ti épiote deu, doi tical, pa”

   

»LA SOOIETE ROYALE

Assembles du comité descitoyens pour
1 cécaption de abies

Le comité des citoyens nommé
pour la réception des membres de
in Société royale s'est réuni mardi
soir sous ia présidence du sénateur

rpby.
Penient aussi présente ; Sir Wm

Dawson, juge Wurtele, l'échevin
Rolland, docteur Leprohon, rosJor
Latour. l'abbé Vorreau, 3134. J. 8.
Shearer, J. Stevenson Brown, Edgar
Judge, pévérend docleur Smythe,
rofesseur McLeod, E, pegudrs, Jo
. 0. Beaudry et J. W. D. Legh.

thale.
Le socrétaire de Sir Charles Tup-

per en Angleterre, M. Colmer, à
éorit une lettre pour informer le
comité qu’ancune acceptation n'ae
vait encore 616 regue des savanta
de le Grande Bretagne, qui out été
invités.
Une dépêche par Jsqualle on an-

nonce qu'aucune aoceptatiou n'a
pucere été rèçus de France, à été
ue. -
Des missives du profusseur Law-

son et du révd,Dr Withrow, F. R. 8.
annonçant leur intention d’êtrepré-
sents ont été lucs, aluel qu’une du
docteur Sterry : Hunt rogrettant
pour ne pouvoir venir.
On antiunce que làcompagnie da

Pacifique a décidé de mettre uu
train upéoial à la disposition des
membres do Ia société et de leur
offrir uu déjeuner.

L'échoviu Rolland a sunoncé quo
le coneeil municipal avait voté lu
sommé de $2,500 sur les $10,000 que
los citoyens de Montréal out l’in-
tention de dépenser pour rendre
le séjour de nou visiteurs aussi
agréable que possible.
Le cymité s'est vcenpô ensuite

des préparaiifs pour’ la réception.

Funératilles de madame David

Hier mavin à 9 heures,avaientlieu
les funérailles de feue madame Fer.
dipand David.
Uue foule des pins nombreuses

est venue montrer sa sympathié
pour la regrottée défunte.
Leu porteurs des coins du poêle

étaient : Slr A. À. Dorion, l’hono-
rable Juge Jetté et de Montigny ;
MM. FF. X, Archambault, Dr Duro-
cher, ir Edouard Desjarding, R.
Bellemare et F. X, Saint-Charles,

M.J. Horace David, Âls de la dé-
fuute, le Dr Gaspard Archambault,
soi gendre, MM, Alexandre, et
Wilfrid Archambault, MM, Alphon-
se et Arthur David ot Arthur Pain-
chaud, conduigaient. le deuil,
Nous avoue remarqué parmi la

suite : los hyuorablesjuges Ouimet,
Mathieu et Lorangor ; MM. Fabien
Vanaste, du Monde, Jos. Brunet.
échevin et M. P. P. ; E. P. Loblane,
M.®P. P., Le. Bédard, M. P., P. P.
Martin, Pierre Bédard, du Recuetl
Littéraire ; J. C. Auger, L. J. A
Survoyer, Jacques Grenier, ex-
maire ; L. O. Duvid, Cha, Lacaille,
M. Benjamin, etc. ete.
On remarquait beaucoup de fleurs

magnifiques dans la chambre mor-
tualra ; entr’autres: une couronne
en fleurs artificielles de M. et Mme
Jos. Renaud; unecoitronne en fleurs
naturelles “De ia purt de sa en-
fants * ; uR® ancre en fleurs natue
relles, par M. Edouard Fomier;
une couronne de fleurs artificiellos
(métal) “ De la purt des amis d'lo-
rach"; une croix en fleurs natu-
relles, avec lessympathios de M. et
Mme T. Leduc ; une ancre en fleurs
artificielies, par la famiile M. Lau-
rent ; une étoile en fleurs naturelles
avec les sympathles de Mite E. La-
fleur ; une couronie en fleurs arti-
ficielles de Mme Alex. Archam-
bault ; une Croix en fleurs naturelles
de M. L, O. David ; etc, etc.

L'église Saint-Jacques était ten.
due de ses ornumeonts les plus ma.
gnitiques.

 

—meteo
Incendies

Vers 3 houres, hier après-midi,
des ouvriers en train de démolir
l'ancienne brasseris de M. Eker,
coin des rucs Outario et Saint-Lau-
rent, qui aperçu des flammes qui
eortaient d’une fenêtre dans uno des
allonges.
A l’arrivée des pompiers, le feu

avait peané tant de terrain qu’une
seconde alarmen dû être sonnée.
Le fou a été meltrisé au bout d’une
demi heure.
On attribue le feuà une allu-

mette qu’un des ouvriers aurait
laissé Lomber par mégardo dans un
amas de copeaux. Un des pompiers
du poste No 14 a tallli se faire
blesser assox grièvement. Le chef
Benoit, voyant ie danger, lui cria
de sortir d’où il se trouvait, et
quelques secondes plus tard, une
partio du toit croulait.
Vers 5 houres hier soir, une

autre alarme a appelé les pompiers
pour un feu de pen . d'importance,
coin des rues Craig et Saint Charles
Borrosnée.
Peu de dommages.

 

Voyez les souliers et Jes botti-
nes ‘common sens’, chez O. P, De
Montigny, 1420 rue Mainte-Cathe-
rine. 211--juo

Les palpitations du cœur

Les affections nerveuses, 1a trant-
piration aux piods ot aux mains, les
douleurs dans le dus et autres ma-
ladies du système nerveux aunt
guéries par l’usage des pilules for.
rugineusesd a Carter, prépartespe
cialmeut pour purifierle sang eile
teint et donner du ton aux nerf, j

—Facile à prondre, doux et agréa-
ble au goût, tel est le verdict de
tous ceux qui ont essayé ie Baume
Nasal pour le rhume de cerveau ou
le catarrhe. Un seul ossal convain-
cra tout ie monde de sa vertu,

#3-m-jea
—

ff. A, MILLER
i desaeapnnlerqidrrrtease EL

trier, iMitaieur, blanchi -seur, etc, 1986 uo
Sainte Cethericg Jo goraniis de donner ta,
Uslaction aux plasexigeants: tout onvrage
fait sousic plus court «délai. N'vohiies pas
que je suis Canadicn-français et je sollicite
votre patrouage. 203-4

—.
Pilules de Carter

Faites ueages des pouites ilules
de Carter duns Lous ios cas À ma.
ladies nerveuses, d'insomnie, de fat.
blasso d'estomac, dlindigestion,
dyspepsie, etc, et vous éprouverez
uk soulagétuent immédiat. Le seul
remède contre les affections nerveu-
seu quil soit offert en vente à si bon
marché. Prix 25cla bouteille, ;

 

LUXE DE PEU DE PRIX

Si vons avox besoin d'un Ince An peu de
Prix. faitessous apporiar tar Yolrr servante,
8} VOUS 49 Une fenne, où votre vitlet,si vous
êtes vu hounne, mine pierre gamle coupe de
CONOR guilt, in matin & heures de voire
lever, Vous aerrz clunne de constator les
mervellloux effets de ce brenvage, ds les
premiere Jove. Vous rputiverss vin senti
Ben! do birn-éiro qi vous lulnsera dune do
tietilearon conditions pour voire bain froid,
Vouadesceceriamenmwnt bare le tncilleure
Covoa que lab WValior Maker et Cie. Aucun
autre aura Ja nding purcie vi lu méme oies
fpeuiiant

 

3 N. LAPRES
otorraphe, Je Hue Saint-Denis, M

gisreptie ls MAISON tre
115. Portraits de tous gencus.et ie y

Progédé Lisilantpretare Due Gao, Hola 
 

FILIATRAULT ve ws
SELIN

Fin de l'enquête

aiare
Lé juge Denuoye ln Ja-

geoment dans quelques jours.

 

île vontent se ;
Marie Corbeil demande d’étre |

varée de sorps d’aveo sonmur)
Isidore Dépatle ; elle proud
contre son conjoint une © za
uoriqconservatoire,

—A. Baribeau, femme de Arthur
Lebrun, inteate aussi aus poursuite
en séparation de cor, une sai-
sis revendication contre son mari.
Les doux actions sont prises in for-
ma pauperis.

 

  

 

GrandTrepe
Recottes du trafic de la semaine

fintesant le 16 mat.

1801 1860

Passpgers.......... 113,888 111,873
Fret... nema 257,083

——— epp——

$380,727 $369,508
830,227

Dimiuution.. … $ 29,799

Faillite
Zotigue Turgeon, marchand-tail-

leur, de cette ville, vient de faire
cessoin de sos biens À In demande
de W. G. Morgan.
Le passif est d'environ $83,000 et

les principaux créanciers sant les
suivants: Médério Lamothe,$37,000 ;
M. Marchand, §1,800, ces duux
eréances sout hypothéoa res: L.
Nolet, $500; J. ‘I. Donneliy, $288;
W. (i, Morgan, $300; Thourst, Fits-
Ibbon et Cie, $161; J. B. Ellison,
00, ele.

 

Le géolier de la prison
M. Vallée, le nouveau géolier de

la Jrison, à reçu sa nomination offl.
cielle hier,
M. Vallée est né à Québec en 1860

et sat par conséquent, Agé de 4)
sng. 11 est lo (ils d’un entreprenour
bien connu duns le temps, M, Pru-
duut Vallée. il ft ses études clau-
siques au col de Lévis st au ube
minaire de Québec, où il à eu pour
professeur M. l’abb6 Tuschereau,
aujourd'hui Cardinal archevêque
de Québec.
Plus turd, M, l’abb6 Taschercau a

été acmmé supériour du séminaire
de Québec. À la suite de sun cours
classique, M. Vatlée a fait un cours
sanuercial à l'école des Frères du
lu Doctrine Chrétienne.

tuine Taillefer, M. Vallée s'enrôla
sous le drapeau pontifical et fut un
des premiers qui s’insorivit pour
aller défendre le Saint Siège, à
Rome, dans le premier détache-
ment des zoua ves pontificaux cana-
diens.
Durant la traversée, M. Vallée

fut nommé sous-officier et eut le
bonheur de défendre ls cause pon-
tificale àCagtelAidardo.

Il revint au pays en 1870, et reçut
de Ba sainteté Pie 1X la décoration
de l’ordre de Salut-Urégoire-le-
Grand. Rendu à Montréal, M, Val-
lée est entré À la banque Nalionale
dont, pendaut 17 ane, il à été un
des employés les plus appréciés.
Durant les dernières années de sa
carrière financière, M. Vallée était
devenu caissier de la banque.
En 1860, M. Vallée fut nommé par

1e gouvernement Mercier assietant-
gouverneur de Ja prison de Mont-
réal, avec promesse de succession à
M. Louis Payette.
, M, Vallée est un homme affable
et d’une grande courtoisie.
Nous sommes convainçug que le

nouveau gouverneur sera àla hau-
teur de la tâche parfois très ardue
qu'il aura & remplir.

 

Filtre naturel

Le foie agit comme un filtre pour
enlever lesimpuretés du sang. Pour
tenir te Snag enbon ordre employer
los B.B.B., le graud régulateur du
ole,
d'ai employé deux bouteilles de

Burdock Blood Litters, et je puis
dire que jo suis comme une femme
d’une bonne santé.

MuE ©. P, WiLEt,
Upper Otnabog, N.B.

Artiste peintre
M. Eugène L’Africain a l'hon-

neur d’annoncer & ses amis ot au
publie qu’il vient d'ouvrir son ate-
jer ans us des bureaux de la
MINERVE, 1508 rue Notre-Dame.
Portraits de tout genre, une spé-
cialité 11—18

La tête de Napelson

Napoléon &vait la tête d’une for-
me particulière, mais cela ne l'em-
ple ait pas d'avoir mat à la tête.
à migraiue est un mal aussi com-

mun que souffrant, que l’on peut
facilement guérir, en même temps
que détruire ses causes,par l'emploi
es Burdock Biood Bitiers, remède

toujours infaillible pour toutes sors
tes de maux de têse.

BASTIEN & GAGNON
Plombiers sanitaires, terblantiers

et couvreurs, poseurs d'appareils a
as, À air, à eau chaude et à va

  

our,
aute ei basse pression, 1955 rue

Sainte-Catherine, Montréal?
Téléphone Bell 6742, 62-jno
rerpére
BOURSE DE MONTREAL
Conre Tonrnip par MM. L.J, & Cie.

ter: bere, .vrelons, Xo. 1116rua NotreDena Monon,
2 Mal.

   
  

   

 

Commereq.
Ville Mari
Moche .
Tél. dr Mnntréai
Nouvenu ‘ar.
Tetradu N, 0.
Rich, &
Clo Chars
Cle Gaz Montréal
l'ar, Canadien, .
Cro Marehasds,
Cie Coton Canad
Cle Gotou Irindss,
KE Cat, Montreal
te Ont. ¢ ehelnga.

CloCot, Storizont.

 

  

 

VENTRS DE L'AVANT-MIDI
Rérquo de Mont réal, 30à
Manque ét Peuple- rasas.
CoP1208 708, 1234 700 100 à 264,

VRNTES DR L'AFRRMMID
Banquo de Montréal, Là 21, LA 217), 9 ài

"; jus Molson--10 à Li 
  

  
  

À l'âge de 17 ana, en février 1868, :
sous le commandement. du capi- i

CarshyColon Carsley
PARl'EMENT

 

Nous recevons de nouvelles quar-
chanting chaqupjourpons co. Aer
tement, ot nous pouvons aatiofsire.

toutesie stpmesans le.vast At les
Prixmedris sont sans égaux dass in
ville, _.

S. Cast
Rue NewreDame.

TuiTop
VOADE Lapis tapestry oh main à vem:

dre Bo otMo 1a verge.

Tapis de Passage el d'Ascaliors
Nous vouonade tesavols Sasséise

tion chisisie deSavin Toa apte ;

d'asumiieespour œomvqair, Greliens
eerm detaiiiée à 60e Le verge.

8. Caosurer
Rue Netes-Tuh.

 

Moilieurs Tapis Erixellos
Moillours Tapis Grunelles

Mollieurs Tapis Bruxelles

060 LA VEROE

Ligne de la molleure qualité on
tapis Bruxelles

COUPONS! COUPONS ! COUPONS

Uniorde coupons de la meilleure
qualité de tapis Hruxatlss seru vendu
«ans réserve à Ode le vorge

S, Cars
Itas Notre-Dans

Paillassons | Paillassons!
280 CILAOUN

Splendide ligne de puillassecs de
chominés, 280 chesun.

Joiis paillaseons revereibies, seule
ment Sc chacun.
Uno belle ligne de yallassons de

sofa, 3x k verge, 13e chacon,
Lo uouveau pailaseon Balmoral

avec ‘frange, seulement S8c chan.
Palilassuns clé toutes sortes.
j’afllaagons de tous les prix.
Paillassons ‘uohair, toutes cou-

leurs.
Halllassons pean de mousons
HPulllassons Daghestas.
Paillassota Turkestan, ‘Tangore,

Khyber, Mysore, Wilton, Tapestry,
velours, ota, cher

 

S. Carsuer

ARTICLES DE MENAGE
Nouveaux tapia de tshie ea che-

nitle.
Nouvelles marchandises toutes

Rraudeurs, nouvennz écssine.

Tapis do planes,
Tapis-qn étoffs de fentaisls.
Tapiaon feutre de fantaisie,
Tapis on peluche deIagiaisie ;
Foutres 2 verges do largeur, tonte

nuance avec jolis bordures pour cow.
vole,
Toute descriptionef, grandsws de

tapls de table ot do pianos en mains.
Marchandises et prix pour convenir à
tout 1s mondn .

Ss. Ginx

Rue Notre-Dame

ARTICLES DE MENAGE
4 Nouveaux rideaux em dentells

Nouvelles marchandisse pour ri
deaux de touto description,
Ridsaux an soie brute at Sépestess
Rideaux en paluche obtnille,
Rideaux guipuro d'art et Suisse.
Rideaux on soié madraset toutaoie,
Soles anias et de fantaisie.
imitations de sole.
Moussetine d'art,
Maussellne Madras.
Monseline de fantalale.
Les nouveauxrideaux chenille, eom-

tra uni et de fantaisie, avec double
frange sont les plus jolie que soue
ayons jamais eus et 2e vendent ra
pideusent

8, Caran
Rue Netre-Dare.

    

ARTICLES DE -MANAGH
“  Honvrepieds blancs et Ge couleur

De 750 chaous
Couvrepiods de toilette 4 honayosmh
Nouvelles marchandises, Toutes

grandonte. Frit bas -
Couvropisés Cambriâge, 3 couleurs,

10-4, 1-4 ot 386
Couvrepieds de berceaux-00:1eite,
Couvrapleds de bercoaut-honer-

comb.
Convrapieés de horesaux-iters.
Udande variété. Couvertes à don

marshé, blanches et de cagleur, peur
l'eté. s. C

Rue Notre-Dame

A IOLÉS DE MÉNAGER
Nouvelles Creteunes de 1), 5} et 1%

in vorge.

Cætonnee Reveteibise, qùi so Invont
st Cretonues double Inrgeur, exc

S, Cars.
Bue Notre-Dame

Fil Clapperton'
flervez-vous tonféuredu fi) Claprerton

Alors vous sères «rtaïn" d'avoir is mett
leur dl nur le marodé, il nes case pay,
nefai! pas de nude, of clague rouleau
contient N7 votés

  

  

 

S. CARSLEY
Now 1II, IW. Gil M4 UTS de AIT

AUS NOTREDAME, MONTREAL Thidpboues Bell, 2650; F'éûéral,  
 



  
du Richelieu ot d'Ontario

ê D
2 =

Arrangements dePrintemps 1801
La ligne entre Meutrési ot Québes voys-

ontcomme ent,

0temer am Rebk Nal-Ui Ze eENMrreraiisVauiredie À
CANADA. LE

- rea
Départ de Québec

Le lendemain des jours ci-desvus à 5 h. p.m.

TapesSAGUENAY aime Codie, tov

pi PE hauteable
ère Leup, Tadousac. Haie des Ha : et

Chicoutimi, arrétunt A1'Ausc 8i-Jean.
Le ™ CANADA mis

éredis, et

2

ia ot pote Takea »l -

SAOUKRAT les Mercredis et

Mentréal et Trois-Rivières
Le stéatner TROIS-RI1VIERNA, cap. Bou
ghecdépart de Mouresi, les desde a ne

all 2, et des TroieRivières, Les
. hs & 7 ot les dimanchos &

La stoner CHAMBLY, capt. Joan Chap.
Quinine SépartA Montréal” les Mardis ob
endredia, m.

Mercrodis 4.30 5

Pour Contreoænr, tous len lundis, mercre-
dis à 2:30 D. 1.

Bt-Faui l'Herinite et l'Assomption,
ie, mardis et mercredis à 3.3 9. mu. ot

. m,
lies Jeudis ob vendredis à

Excursion A bon marché mai le
‘Tous Bamedia tied L.vagque TEEHONNE.pabant de Mons
Ralah pm. ern 0 retour je méme

los dimanches, départ de Montréal. à
vham our Contrecœur. arrêtant à Hou-
cheville, Vaçunnes ot Verchères, de retour
à 9 heures p. m.

‘Traverse de iris
Le vapeur LA PRAIRIE. ospù Bourama

Du 4 mai an £5 mai:
De La 6.008,00 ra. et 1.30. m.
De wonTa- 12.00 et 6.0 p. 10

Len Ginancies oi fotos;
De , 7,00, A158, m.. 500 mn
fing rrerity sua ms 2,00. 800 pe in.

Du 8mai au 31 act, Jos Jundis, mercredis,
Jeudiu e: samedis :

De Laprairie, 5.30 eL 8,00 «. m.. 1.80 et 5,20

>Montréal, 6.304. m., mils, 6,00 66 616

bm Les mardis et vendredis :
De Laprairie, 4.00, 3,00 et 10.90 à ma. 1.30 et

Ty£00, 2.00 à. tr, midi, à et 6.15
8e

5 Lan dimanches et fêtes :
o Laprairie. 7.00. 9.13 a.m . at 502 pm,

er, Levis 8.00 ari, 5.00 0t R00 p.m.

‘Traverss de Longueuil
Vapeur LONGUEUIL, capt F. Junors

Jour de semaine,
ne

Los àA
Du Pied du Courant

8.15 9.43, 10.99, au,

Fa
s ull eu Piod du Contant & 400,

1,30, 8.15,

OJ, 7.05, 2,30, 1U, 11 omy midi, 1,2. %
sm leap,

A quite A 618
1.30 x

La LI, IN, 4.30, 40, &15 445, 1.30 et

3

BERVICE antre Longueul) et ls quai de
Jacques-Cartier.

Jour de semaine.
tte or eull tous les matins à
am 3

5 Montréal, quai do l'Île A000 an, e
pm

VOYAGES DU DIMANCHE
De Tengneuilà 800 a.m., 14.30, 145 3.00,

415 4,00, 8.45, ot 500 p.m, pour lo qual Jao
ques-Cartier.
De Montréal, qual Jacques-Cartier, pour

Longueoi, à Yim. 108705, 35h Lx)a0
BnPoadu Courant A ROS am., 1.30, 2.45,
4.00, SIA 430, TA00t EMpm.

Mentréal à Cornwall
Le steamer BOHEMIAN cupt. Baker, dé.

part du bassin du cauni your Cornwall et les
Forte intarmeaiaices les Miardis où Vendeedin

Départ, de Cornwall, pour Montréal, leswi
Tortfeorn on

Montréal ot Torents>
Las vapeury voyageant sur cetto lignecom-

menceront ie ler jun, corresponds’ & To-
onto avec Ise uheniius ‘er pour l'Ouest et
Je Nord-Uueet, et avec los vapeurs allant aux
sauterhh ra, Huftelo, ete, et arréteront
aux Îles, du côué américain, en mon-
apt ot an esosudaat,

nreaux des billet, 20 L'on peut reteair des
cabines : H. E Vue No 1 pue St-Jac-

geGehapatte. hoi sor; Hy. 8t-Disier,
otal Balmoral ; Root. MoKwen, bassin du

JULIEN CHABOT, Gérant-Général

DÉÉFONGES léopeatess.Bureauprscipelne . C 3
238 rus S:-Fanl. > pal

197-6m

Dominion Vermicelli c
and Macaroni Co.

COUTU JACQUES
PROPRIETAIRES

1450, Rue Notre-Dame
MONTREAL

P. 8.~Nouasollloitons ‘encouragement des
de gros A l'avance, nous pou-

vons dire que nos qoalilés, mos coadi-
tions et nos prix leur donneront entière sas

© plus ila assureront le suoves
‘uns manufacture nationals. 62-sm—juo

A082.
GIBB & CIE

Becoivent actueNement tout ce qu'il y àde plusnouveau en fait de

TWEED, ORAP ET MERGERIE

  

 

 

 

Poudre Engraissive et Hourrissante

 

Engraleshe pourt usage des Chevaux, Voies à
ornes, Cochens Movions

Catte poudre est la meilleure nourrit
i alt jamais été découverte peur, le mais

je des Foguons, désordres du fuie, consi;
tien at des € ments des intestins Lilie

ord oA Pondre on
grainy e a
Ere abéte, Yinfisremation 4 lates
fn Ja vermine, telle que vers, chi.

se.
Dès le premier asc, le cheval prend une
retle auttuis d force «ù d'agilité, sew
tre sont plus aeses nerfs prennent

ie à
  c'est vb

log efentairesdesEidue

mou

gralement pour lon
grosses sommes,
1a portés de tous

ete dre end
qu'elle Patient

eparation offerte

lours
aujourd'hui â
quiaimant facan de leursani-

la toute suire
pe ver je me

gel se 00.
von tous ce gros

LL roe

devenueToute oh pepuisire

  
A PROPOS D'AGRICULTURE

Le cultivateur est oslui-là seoî qui peut
réussir aufourd'hui—A propos de
Yélerage des canards—La pistes da
terre qui denners La p:us richemou
sem — Des paroles pleines de bou
sama,

Le oultivateur du jour, celui qui
s'enrichit, c’est le cultivateur qui
lib a peut comparer, apprécier
les diverses méthodes de culture
qu'on lui propose. L'ugriculture
eut une science trds vaste, elle em-
brasse pour ainsi dire presque tou-
tes les autres sciences ; en ageicul-
ture il faut de la chimie. de Is pby-
sique, de la botanique, des mathe.
matiques, etc, etc. ‘ Voilà de

mots”, me dites-vous, ‘ fl
ne faut pas être si savant pour tenir
lee manchons de la charrue.”’ C’est
vrai, mais dites-moi, cultivateurs,
est-ce celui, dans la construction
d'une maison, qui travaille le plus
fort, est-ce le manœuvre qui ga,
le plus, ou bien celui qu! conduit les
travaux de construction, l'archi-
tecte qui a conçu le plan de cette
maison ? Le premier travaille ma-
chinalement et gagne pen, l'autre y
met son intelligence et gagne beau-
soup.
Combien de cultivateurs préfè-

rent toujours rester manœuvres,
travailler bien fort sans faire de
rands profite, au lieu d'essayer à

Evenir architectes, c'est-à-dire, de
s’instruire, de cultiver avec intelli-
ence et réuliser de beaux béné-
ces.
Le cultivateur de progrès, celui

qui veut sérieusement réussir, doit
travailler autant, si non plus, de la
tête que des bras; il doit savoir
parfaitement ce qu’il faut entendre
par égouttement d'une terre; ll
doit connaître les propriétés du soi
qu’il cultive, savoir si telle pièce de
terre poussera mieux les légumes
que les céréales ; fl doit surtout
connaître la valeur du fumier et
dus engrais qu’il emploie, is meil-
leure manière de les appliquer au
sol, eto.
Toutes ces connaissances s’ac-

quièrent par l’étude et la pratique
etie cultivateur qui les posséde
bien est toujours sûr de réussir ; il
n’en est pas de môme du cultiva.
teur ignorant et routinier qui mar-
che à Paveugle ; ii se heurte à une
multitude d'obstacles et ne rencon-
tre eur s& route qu'insuccès et dé-
boires.

L'instruction est maintenant sus-
si  nécessuire aux cultivateurs
qu'aux hommes de profession ; nous
sommes à une époque où le cultiva-
teur ignorant ne pourra plus lutter
avec celui qui est instruit.
Amis cultivateurs, puisqu'il en est

ainsi, ne vous luissez pas devancer,
instrulsez-vous, recevesdes revues,
des journaux qui traitent d'agri-
culture ; recevez La PRESSE qui ne
demande qu'à vous être utile en
vous mettant au courant de tout ce
qui touche de loin ou de près au
progrès agricole.

Je trouve ce qui suit dans le
Counrry Gentleman A propos de
l’élevage du canard. Le correspon-
dant qui tient la plume est une su-
torité en cette matière et je suis
certain que ces ligues pourrontêtre
très utiles à plusieurs cultivateurs:

“ 10 Les canards Pekin on Ales-
bury sont ceux dont l’élevage paie
Je mieux ; ils sont gros, profitent
rapidement, pondent beaucoup et
leurs œufs éclosent facilement.
20 Mon expérience dans l'élevage

du canard est qu’il faut avoir un
soin extrême des jeunes durant ies
deux ou trois premiers jours, oar
ils ne savent pas manger ni boire à
cet 6; cependant avec un peu
de patience, Ou réussit À leur mon-
trer et alors tout va bien.
30 La croissance d'un canard bien

nourri depuis son éclosion jusqu’à
l'âge de huit à dix semaines, eat
tout simplement merveilleuse, on
les voit profiterà vue d’œil. Pour
obténir cette croissance extraordi-
naire,il fauties soigner abondam-
ment avec des déchets de viande,
du son de blé, de l’avoine moulue,
du trèfle haché et échaudé, dé ta
moulée de blé-d’Inde où mieux avec
du blé-d’Inde cassé. :
Pour retirer les plus grands bé-

néfices des canards il faut les ven-
dre à l’âge de huit à dix semaines.‘

11 est vraiment étonnant devoir
combien peu de cuitivateurs se li.
vrent à l'élevage du canard, cepen-
dant rien ne paie autant ; les lignes
ci<desaus le prouvent, D’abord on
peut nourrir le canurd d’une maniè-
re économique, au moyen d’herbe,
de trèfis haché, échaudé et mélan-
gé avec de la moulée de blé-d’Inde,
«d'avoine ou du son de blé. Ensuite
cet élévage se fait rapidement puis-
qu’à dix ou douze semaines les ca-
nards sont assez gros et prêts pour
le marché.
Cuitivateurs, essayez cet élevage

dès cette année ot vous n'aures cer-
tainement pas lieu de vous en re-
pentir.

2*

Oultivateurs, que les premières
grandes chaleurs que nous avons
eues vous fassent penser à celles du
mois de juillet alors que la terre se
fondille, que l'herhe du paturage
brûle et partant que vos vaches ta-
rissent presque entièrement. C’est
dans cetemps que vous regrettez
de ne pas Avoir ennementé une
bonne pièce de terre en blé d'Inde
ou d'un autre grain pour pouvoir
être en état de donner à vos vacnes
du fourrage vert durant ce temps
de chaleur.
Evivez-en les regrets et tirez le meil-
leur profit de vos vaches ou prépa
rant dès maintenant la pi de
terré qui devra vous donner en
abondance du fourrage vert. Ce
sers la pièce qui voue rendra la
plus riche moisson,qu’elle soit donc
auset étendue ; vous meottres dans
votre silo le reste du blé d’inde que
vous n’aurez pas dépensé.
À ce propos, n'oubliez pas que le

bié d’Inde À ensiluge pour donner
un don rend nt, doit se semer en
rangs ot non la volée, qu’il veut
une terre riche, légère et ameublée
profondément.

  

 

Un vieux cultivateur qui s’est en-
rich: par l’agriculture me disait
l’autre jour en paroles pleines de
bon sens et d'a-propos :

“J'ai toujours remarqué que le
onltivateur prospère est celui qui
soigne et traite bien ses anima .x,
celui qui préfère restor À sa maison
pour avoir l’æilà tout que de cou.
rir lea parties de plaisir, les cour.
ses, les assemblées politiques etc,
Rien ne vaut mieux sur la facme
que l’œil du maître ; des milliers de
cultivateurs 66 sont ruinés pour
l'avoir oublié et laissé faire leur ous
vrage par des engagée durant dos sbesnces trop fréquentes et trop
longues.

 

 
 

pr

CARNET MONDAIN

Sous oe titre, nous isons ce qui
sult, dans le Courrier du Soir, de
Paris, au sujet d’une réception
donnée en l'honneur de M. Acos.
rias, qui est marié à une Cana-
dienne-frangsise, la fille de M. Bou-
cher ot ia belle-sœur de M. Lacoste,
avocat de Montréal:

Hier, grand dîner réglé par Potel
ot Chabot, suivi de réception, ches
Jean Aubert, dans son élégant hôtel
du faubourg Saint-Honor
Lé peintre élégant des

Tieuses recevait en l'honneur d’un
fiddle ami, M. Accarlas, notre émi-
nent conseiller à la Cour de Cusan-
on.
Parmi les convives: M. et Mme

Accarias, Dr Piogey, le peintre Léon
Glaize, Mme ls comtesse de Clay.
brooke et sa fille, Mile schmith,
Mme Jules Lefebvre, 3i. et Mme
Pierre Baragnon, etc.
Parmi les artistes qui ont prôté

leur gracieux concours À Is suirée
ul à suivi le diner, citons Mme

Marie Jaëll, la brillante pianiste
bien connue ! Mme de Claybrooke
ui à chanté avec un art exquis une

charmante romance de Garat ; M.
R. de Lacroix, jeune baryton cana-
dien que nous avions déjà eu le
laistr d'entendre à la réception de
11le Schmitb, une canadienne toute

Française, à l’Hôtel de Calais, en
l'houneur de M. Mercier, premivr
ministre de Ix province de Québec.
M. Raoul de Lacroix achanté d'une
voix chaude et bien timbrée ls cé-
13bre romance de ‘“ Richard Cœur
de Lion *et un morceau du * Roi
de Lahore.”
Nous onpérons l'entendre pro-

chainement sur une de nos prinei-
pales scènes lyriques.
Mile 8tadwell, dont le rare talent

de violaniste mérite tous nos com-
pliments,et les meilleurs, & exécuté
avec une remarquable virtuosité le
Tambourin et Ja Sarabande de Le-
clerc, accompagnée au piano par
Mme Dupré.
Une des charmantes sœurs Boto-

meely a chanté deux romances an-
glaises qui ont été fort goutées.
Les nombreux invités de M. Jean

Aubert auquels se mêlaient plu-
sieurs de nes élèves Miles Hart, ete,
se sont retirés fort tard, emportant
de cette fête artistique une !mpres-
sion charmante.

 

AU PUBLIC VOYAGEUR
Pourl'information des voyageurs et

du publie en général, nous donnons ci-
dessous la liste des principaux hôtels
fu Caunda. Le fait qu'on y reçoit La
Mingrve dams chacun de ces hôtels
n'est pas «ans importance pour les an-
nonceurs et le commerce en général.
Acton Vala, Hôtel Richelieu.
Arthabeskaville, Hôtel Albion.
Berthier en Haut, Hôtel du Canada.
Boston, Tremont House.
Beauharnois, restaurant de Beauhar

no
Buckingham, Grand View Hotel.
Clarence Creek, Ont, Hôtel Latreil
Curran, Out., Hotel Labelle,
Hull, Hôtel Impérial.
Iberville, Hotel Mercier.
Ile Perrot Nord, Hotel lls Perrot.
Joliette, Hôtel Kivard.
Lachine, Hôtel Barré,
L'Assomption, Hôtel Archambault,
Laurentides (St-Jean), Hôtel Canada.
Lachute, Hôtel Argenteuil,
Lachute, Hôtel Paquet.
Longue-Pointe, Hôtel Papin,
Laprairie, Hôtel Laprairie.

do =Hôtel Montréal,
do Maison Robert.

Louissville, Hotel Fréchette.
La Baie, Hôtel Vigneau.
La Patrie, P. Q., Hôtel Gendreau.
Hotel Boursesa, Saint-Jacques le Mi-

OtelAns olis,Yamachiche.
Otel Racin vidre non.

MontréalHôtet Windsor,Place Do-
minion, rus Dorchester.

do St.Lawrenoe Hall, 135 rue
Saint-Jacques.

do Hôtel Richelieu, 41 à 47 rue
Saint-Vincent.

do Hotel Jacques-Cartier, 21
’ Place Jacques-Cartier.

do Hôtel Lauzon, 1227 et 1229
- Tue Saint-Laurent, quar-

tier Bt-Jean-Baptiste,
do Hôtel Bourdon, 91 Saint-

André,
T. Lanctot, coin Ste-Catherine et San

guined,
Revere Hotel136 Cathédrale, P. Ri-
vard prop.

Union House, 2307 Notre-Dame.
Restaurant T. Furprenant, coin des

russ Dorchester ot Saint-Urbain,
Osborne House, 34 rue Usborne.

do Hôtel B. A. Courtemanche,
Ch. Papineau,

HôtelL londe, 59 Place Cha-
ee

Grand Pacife Hotel, 30 Bar-
rack.

do

de

du Restaurant A. Rodrigue, coin
des rues Saint-Jacques et
Richmond.

do Club St-James, 831 rue Dor-
cheater.

New-York Fith Avenue Hotel.
do French Hotel.

Nicolet, Hôtel du Canada.
Ottawa, Hôtel Alexandria.

do do _Hudon.
do Russell House.

Papineauviile, Hôtel Côté.
Piedmont, Qué., Hôtel Piedmont.
Plaisance, Hotal Charlebois.

do Hotel Gravel.
Philadelphie, Pa. Coutinental Hotel.
Pointe Claire, Hôtel du Canada,

do Hotel Windsor.
do Hotel Duchesneau.

Québec, Hôtel Saint-Louis,
Rigaud, Hôtel du Canada.

do Hôtel Rigaud,
Roberval, Lac Saint-Jean, Q., Hôtel

Roberval,
Ssinte-Genevidve, Hétel Guilbaait,
Sainte-Adèle, Hôtel Godmer.
St-Antoine, Richelieu, Hôtel Gisrd.
Saint-Clet, Hôtel du Canada,
Saint-Chryanatôme, Hôtel Union,
Saint-Dominique Station, Hôtel Saint-

Dominique.
Saint-Eustache. Hôtel du Canada.
Saint-Faustin, Hôtel Dusablon,
Ste-Goneviève, Hôtel Jacques Cartier.
Saint-Gabriel de Brandon, Hôtel Coz-

nellier.
8t-George-Est, Beauce, Hotel Poulin,
Saint-Hyacinthe, 115tel Yamarka,

do Hôtel du Canada.
Saint-Jacques le Blineur, Hôtel Deren-

leau,
Saint-Jean, Hôtel Windsor.
Saint-Junite, Hôtel Pluuffe.
Sainte-Julienne, Hota! Prevost.
Saint-Laurent, Hotel Crevier,
Saint-Mortin (paroi)Hotel Lapensée.
Nainte-Rrae, Hôtel Magnolia,
Saint-Romuaid, Hôtel Saint-Hilaire.
Baint-Rédempteur, Hôtel Ssaint-Ré
dempteur,

Raint-Sauveur, Hôtel Beauchamp.
Sainte-Bcholastique, Hôtel Poirier.
Sainte-Thérèse, Hotel Blainville,
Sainte-Thérèse, Hôtal Jérôme.
Bainte-Tite, comté de Champlain,Hôtel

Marchand.
Raint-Lotique, Hotel Fournier,

 

     

 

FEUILLETON

LA DAME AUXPIEARERIES
(Suite)
vi

L’obscurité était complète sous
Ia voûte du magusin. M. Lens avan-
Salt prudemmeut avec son fardeau,
cnfin ss main rencontra à gauche
une porte qu’il ouvrit avec précau-
tion. Au mêmeinstant une lomière
Darut au baut de l'escalier auquel
cette porte donnait accès.
“ Erneat ?...'’ s’écria une voix

féminine, exprimant l'anxiété.
Hé! oui, c’est moi… sain et sauf,

ma chère Anus. Bonsoir, monamie i
— Dieu soit loué !.. te voilà enfin

de retour! Mais d’od viens-tu ?...
Où as-tu pu rôder si tard ?
— Ah ! voilà 1. fit-il en montant

lentement. C'est toujours ls même
histoire. Ces forête enchanteresses
de Ia Thuringe sont aussi das forêts
enchantées, Je me suls égaré en
voulant comparer les points de vue,
qui sont tous plus beaux les neque
les autres. On est entraîné par les
voix qui inurmurent à votre
oreille : * Plus loin! Encore plus
loin ! *’ C’est encore plus beau Et
l’on oublie l’heure, et l’on ne re-
trouve pas son chemin, et l’on in-
quiète sa femme, et l’on rentre
quand la nuit a depuis longtemps
remplacé le jour. Finalement, si je
rentre bien fa.igué, au moins je
rapporte mon livre de croquis bien
rempli,
Ainsi parlant, il avait atteint le

rayon de lumière projeté par la
lampe que tensit aa femme. Celle-
el recula en l’anercevant,
Oui, n’est-ce pas, tu es bien éton-

née ? Je ne rapporte pas seulement |
ua livre de croquis, dit-il en sou-
riant à demi et s’arrétant sur le
pslier. Il oherche à tournerla tête
de l'enfant vers la lumière; mais
elle avait serré ses bras autour du
cou de M. Lens, et pressait contre
la joue de celui-ci son petit visage
couvert par sa chevelure déroulés.
MmeLen: posa vivement ssiampe

sur une table.
Donne-moi cette enfant, Erneat,

dit-elle en étendantlesbras. Tu es
trop fatigué pour faire avec ce far-
deau un pas de plus ; maisii faut la
orter chez elle immédiatement.
n la cherche depuis plusieurs

heures, et tous les habitants de la
maison sont en proie à une angoisse
indescriptible. Barbe burie dans
sa cuisine au point de se faire en-
tendre jusqu'ici. Viens, monange!
dit-elle tendrement à l’enfant. “ Je
vais te faire reporter là-bas.
— Non, non !...* s’écria la petite

fille en se débattant et se crampon-
nant à M. Lenz. Si chacun était
inquiet et tonrmenté là-bas, il y
avait aussila grand’mdre, quelque
désir qu’elle eût de revoir tous ceux
qu’elle aimait et qui la pleuraient,
l’accuell qui lui serait fait pur la
conseillère lui inspirait une terreur
insurmontable...

** Non!... qu'on ne me
là-bas... ?’ répéta-t-elle d
oppressée...
* Qu'on appelle 1s tante Sophie.
— Elle n’à pas tort. Nous irons

chercher sa tante, dit M. Lenz.
“ Comme l'enfant voudra, ” ré

popdit sa femme qui écontalt le son
letant de la voix de Marguerite,

luttent contre l'oppression. Elie
écarta vivement les cheveux qui
voilait son visage emprasé.
Sans mot dire, elle prit la lampe

et ouvrit la porte de la pièce voisi-
ne.
Le magasin, des corps de logis

dépendants de cette habitation,
étuit une construction massive, aux
murailles énormes, par conséquent
aux profondes embrasures de fenê-
res.
Sa façade était à l’intérieur, et le

bâtiment, tournant dédaigneuse-
ment le dos à la rue, semblait con-
sacré au culte de la vie intérieure
et nolitaire. En entrant dans ce
vioux logis, on respirait un air frais,
pur, jmprêgué d’aromes de fleurs,
Là, dans l'atmosphère calme et
douce qui entourait la vie de famil.
le du peintre, l’enfant se détendit
et s'abaudonna aux soins de l'ex-
cellente femme qui l’établissait sur
ses genoux, tandis que M. Lons dé-
posait tout son attirail de peintre-
touriste.
* Blanche est sur la galerie, * dit

Mme Lens en répondant à une in-
terrogation muette de son mari,
Qui avait parcouru la chambre du
regard.
“ Elle était ici tantôt, rangeant

ses cheveux pour la nuit, quand le
cocher de M, Lamprecht est venu
nous demander si nous n'aviuns pas
aperçu l’enfanc.
Nous avions bien remarqué qu’a-

ne agitation inaccoutumée s'était
produite dans la maison.
M. Lamprecht était monté à che-

val, à une beure déja avancée, et
l’on visitait in maison de la cave
au grenier. .
Mais nous nous sommes confor.

mées À la règle de conduite que tu
nous As tracse:ne rien entendre,
ne rien voir de ce qui se passe dans
la maison de ton chef.
Mais depuis que le cocherest ve.

nu nous questionner, blanche, in-
quiète et plongée dans le chagrin,
ne quitte pas Is goierie, espérant
aporendre que l'on est enfin rassu-
ré. Cette enfant lui est, tule sais,
particulièrement obère, quoiqu’elle
ue la connaisse que de vue... Mais,
pour lieu, mon enfant, aves-
vous douc mis vos pieds ?… ‘’ fit-ei-
lo en interrompant sa narration.
L& clarté de in iampe venait de
tomber sur les bottines couvertes
d’une boue noire et liquide qui dé-
ussaient la robe blanche de l’en-
nt
Ce fut avec une hâte tnquiète que

Mme Lens examins les vêtements
déchirés de la petite fille; leurs
bords étaient alourdis par la même
humidité et la même boue,
« Cette enfant à été dans l’eau, *

dit-clie à mi-voix ; “ avant tout, il
faut qu’elle mettre des vêtements
sous.
Va, appelle Bianche. ”
ll ouvrit une purie qui donnait

sur une vièce obscure. C'était la
cuisine; mais au delà d alerie,
on apercevait les lumières de la
maison principale.
sur i'appel du pdre, des pas légers

se firont eutendre, et la belle Blan.
che apparut pâle, les bras pendanta,
avec 8s Chéveiura rejetée en arriè-
re et la couvrant d’une magnifique
nappe d'or,
“Le voilà enfin de rotonr, pd.

re." dliselle d'une voix lan.
puissante. Lille avait fait ane longue
station dans l'obscurité, ot sans
doute la olurté do la Inmpe fatiguuit
»a vue, car elle Ho tenait immobile
et Les yeux buissts sur le seuil de is
porte.
* Hé quoit…"”ft M. Lens d'un

sir malicieux, “ est-ce là tout l'ac-
cuoil que tu me fais ?

C'est une froide parole de dienve-
nue, mon enfant. On ne vient pas
tbe m'embrasser ¥,.. Bb pourtent

 

porte pas
une voix
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je ramêne an logis une petite brebis |
Gorse Ne la vols-tu dono pas... ,

ais regarde dono, IA...
poux de ts mère!
La jeune fille ponses un eri de

surprise et de bonheur, et s’élunça
vers Marguerite.
L Que disais-je ?… reprit Mme

Lans à la fois satisfaite et contra.r :

“ Mais ton père pourrait être
Jaloux ; tu as témoigné plus d’in-
quiétude pour cette enfant étran-
rèreque pour l’absence de ton pb.
re. Maintenant, aide-moià enlever
les vôtements de ta petite favorite
et À lui en faire endosser qui soient
tout A fait secs.
C'est là ce qu’il y a de plus pres-

88. Sil’on avertissait ces parents
avant de prendre cette précaution,
ily aurait encore beaucoup de
temps perdu en questions, exclèma-
tions, allées et vênues.
Là, dans le dernier tiroir de Ja

commode, tu trouveras des bas et
des robes que tu as purtées duns
ton enfance.
Elle posa Marguerite sur un divan

et alla chercher des serviettes et de
l’eau tiède, tandis que la jeune fille,
agenouillée devant le tiroir, vidait
son contenu.

*‘* OÙ avez-vous doné été, mon en-
fant ? ” dit Mme Lenz, tout en dé-
nouant les cordons et défaisant les
vêtements de Marguerite,littérale-
ment balgnée de uneur.
* J'ai été 4 Dambacht, ” répondit-

elle d’une voix lente et basse;
“mais grand-papa était sorti, et
alors il n'a pas pu m'aider.
Et pendant que Mme Lens lavait

avec une épouse les pieds salie et
gonflés de petite filie, le omur de
celle-ci s’ouvrit tout à coup : il ne
pouvait plus contentr tout ce qu’il
avait endurs, craint et souffert.
Ce fut aveo une éloyuence saisis-
sante qu'elle raconta les angoisses
ressenties tandis au'elle était ca-
chée urès de l’étang, et la crainte
inspirée par les recherches de son
père, qui aurait pu avoir la pensée
de descendre de cheval et de visi-
ter le talllis.

** Et pourquoi avait-on voulu se
sauver chez le grand-père?
— Uniquement parce qu’il avait

nne apparition dans le couloiraons-
bre, qui 1d hantait pour effrsyer
tout le monde,
On lui avait dit que la chambre

était ferméo A clef. On ne trompait,
elle en était tout À fait certaine, car
elle avait fort bien entendu que l’on
avait eimplement tourné le bouton
de la porte, et qu'une personne
toute vêtue de blanc, enveloppée
dans un grand voile sous lequel
pendait ane longue chevelure,était
sortie par cette porte.
Elleavait voulu l'arrêter an pas-

sage pour lui faire honte et peur,
et l’avait. 11 est vrai, tirée peut-être
un peu trop fort par les cheveux;
alors cette personne avait crié, et
c’est pour cela que papa voulait ls
renvoyer de la maison et l'enfer-
mer dans un pensionnat.
— C’est du délire parfaitement

caractérisé, l'enfant est sérieuse-
mentatteinte, * murmars M. Lens.

‘+ Hâtez-vous de J'habiller,
Il sortit afin d’avertir les parents

de Marguerite.
Les bas et les robes que sa mère

Ini avait demandés étaient introu-
vables. Blanche, toujours agenouil-
lée devant la commode, plus sem-
blable à Une beile princesse des
contes de fées qu’à la fille d’un
auvre peintre, ne réussissait pas

ï trouver ce qui lui avait été de-
mandé.

Elle ouvrit un autre tiroir et en
vias encore le contenu sur le plan-
cher.
Mme Lenz se lova en manifestant

an peu d’impatience et se rappro-
cha de wa fille.
“Mu chère enfant, "lui dit-elle,

‘je ne sais comment tu t'y prends,
mais cette recherche durs trop
longtemps ; mes tiroirs sont assez
bien rangée pour que, sans les vi-
der, on y trouve ce qu'on y cher-
che avec attention...
Où avais-tu donc mis tes
Regarde. loi, dans ce coin, ly a

trois paires de bas, et voici aussi
une chemise de nuit.
MmeLens prit ces objets et ferma

les tiroirs. Blanche n’avait plus de
raison pour se tenir dans l’ombre,
et lorsqu'elle s’approcha de la lu-
mière, son visage était d’une pâleur
inquiétante ; ses lèvres elles-mêmes
avaient perdu tout coloris.
* Allons, ma flile, il ne faut pas

se tourmenter À ce point, ‘dit Mme
Lenz frappée de ce changement.
La situation n’est pas aussi grave
quele dit ton père. Les enfantssont
sujets à des fiêvres violentes, qui se
manifestent subitement, mais tom-
bent trds vite. Dans quelques Jours
ta petite favorite wera rie... Tu
verras |.. Mets-lui ces bas pendant
que je vais lui préparer une boisson
rafraîchissante.
Blanche déroula les bas sans pro-

noncer une parole, et, s’agenouils
lant devantle divan, elle entreprit
d'y introduire les petits pieds de
Marguerite ; mais peino la porte
s’étalt-elle refermée sur Mme Lenz,
que la jeune fille se releva dn
bond, eutoura l’enfant de ses bras
on presas avec tendresse contre
elle.
Marguerite ouvrit tout grands

ses yeux que la fièvre enflammait,
et dit avec l’accent de la surprise :
Vous m'aimes donc, mademoiselle

Lens ? Vraiment ?
Blanche baissa la tête afirmati-

vement, tandis qu’elle mordait sa
lèvre inférieure et ou’une larme
brûlante se glissait sous ses pau.
pières baissées.

il faivbon ici, dans cette chambre
fraîche, près de vous, dit la petite
fille en pressant son viaage contre
1a poitrine de Blanche...Je voudrais
rester icl... Urand’maman n'y vient
pas.— Oh! nou...... jamais... Papa
non plus. Mais la tante Sophie
viendra... Mettez-moi au lit.”
Au même instant, Mme Lens ren-

ux ?

tra.
* Et puis comme vonssentes bon,

mademoiselle Lenz!" reprit Mare
guerite en élevant 1a voix et rele-
vant ia tête. ‘ Vous sentes bon
cumme une fleur. Uels me rappelle
tout fait...
Deux lèvres brûlantes #6 posèrent

sur celles de la petite flie et étouf-
fèrent ces paroles.
« Mais cette eufant a encore les

pleds nus!” e'écria Mme Lenz; et
qui à jamuls vu que l'on agite une
malaue par le spectacle de sa pro-
pre émotion! Vai tu n'es qu’une
etite maiadroile, ef je ne te prene
rai pas pour garde-malade, quand

J'aurai beso.n d'ê.re soigneue: ie tue
charge d'habliller l’entfsnt.
Peu d’instante après, ssarguerite

était cuvoloppée d’uffets propres et
secs. ll impurlait, du reste, de se
hâter, Les cauchemars se auccé.
dusent dans lo cerveau de l’eufant,
Le fut à puine si l'on pût lui
avaler vette boisson rafraîobissunte
u’elie souliuitait naguère si ar.
lemument. Peu après, on montait

l'escalier et Ai, Lens introduisit ia
tante Sophie.
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Je pris Froid,
Je devins malade

ET JE PRIS

LEMULSION
SCOTT

d'Huile de FOIE de MORUE
RÉSULTAT:

Je mange,je dors
et je suis d'une rigueurextraordinaire; je de-
viens gres, cur cet admirable remède aux hypo-
phosçhiles :me guérit nen-seulement ma

PHTISIE INCIPIENTE
mais augmeuta eu même tempatpoids de
men corps d'une livre par . Je prends
susal facilement que du an

LEMULSION scoTT
ue se vend qu'en flacons moe
ches tous Les pharmaciens. Prix, We.ot 81.00.

ACOTF & BUWNE, Belleville,   
 

"CARTERS

ven: PILLSIVER
LES PILULES

DE CARTER POUR LE FOIE
GUERISSENT
Ae tite nerveux où bilieux, et soulagent toto las

he rémaltant de l'état Piieus du srotème. ein

Sir leshepustDouleurs dans le cotée ata. Quoique ie
lus prend suceds ais été de guérir

LE MAL
tête nerveux où billeux, cependant Les petites Pitu-
reypour le Vois pont sut Ogslerent Boon

lu Cuastipation, gérissans et provenant cetta

hsonlfere où régions Lestres del'automne,
Matestine, à alles guérissaiont seulement is mai

DE TETE
alles peratont encore Inestimables pour cents qui

t de cette maladie ; mois heureusement que
‘effets ne s'arrêtent pas là, et seus qui en feroat

une faig rageteourerout on Petites pilules si pré-
cieison dana fant do cas, que is vos lus ses
passer 1 wols Après tout le mal de tête

NERVEU .
on bilieux eh 10 canchemar de tant d'existences
oust dace 68 can surtout que nous vendaos pos pilus
Jen Nos pilules guérisseut tandis que d'autres d'en fo

Pot ‘re Pikiles de Carter pour le Fois sont tr
iteu et très faciles À prendre Une ou deux sunt na

Elles ennt strictement végétales et Jrritentpa
action étant agréable À tousceux qui en funbleur actios
Kn flola sin 25 S$ pour $1. Kn vente par lesvosges fot sin cts, pou: a

partout, où envoyé per la mala

CARTER MEDECINE CO.
NEW-YORK, E<U.

DESTROYS AND REMOVES WORMS
OF ALL KINDS IN CHILDREN OR
ADULTS SWEETAS SYRUP AND
CANNOT HARM THE MOST

"DELICATE CHILD <—.

 

  

  

  A SURE CURE

Fon BILIOUSNESS, CON!
INDIGESTION, DIZZI

HEADACHE, AND DISC or The
STOMACH, LIVER AND BOWELE,

THEY ARC MILD,THOROUGH AND PROMPT
tN ACTION, AND FORM A VALUABLE AID
To BuRDocx BL00D BITTERS IN THE
TALATMENT AND CURE OF CHRONIC
AND OBSTINATE DIBEASKS.
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Que je érirai Ia con.
souiption, la dyspepsie, les
maladies des rognons les
waladles du folic, los suits
de ln grippe, Fasthtne, les
hronchites chronique, lon
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l'ancrale, lea débilit loa

leurs. lus troubles ner-
veux, les bjzarrories (lo carrncteres, los lan.

ra, lb maux de tête. les vertiges, las
blouidsemenis, les ayncopés, les étourdisne-
euts, les puipitations, les cssoutivments,

ox matsdics de {a peau, len rhumatismes, jes
pertes hinuchos, les malaiien usuroies, ete,
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T. MILBURN & CO, Prose.

TheLiverpool, LondonGlobe
COMPAGNIE L'ASSURANCE

ACTIF » -» - $40,833,000

Montant pincé an Canada: $1,800,000
DIRMTEURS AU CANADA

Hon, HENNY STanyrs, Présideny
LuMUNL6 BAssxal, Se
WoBUCHANAN, Sid
Alba. “AULT, Rep,

fen prives ausAwareness contrelofon[rive tausies

0 2 .C.Smrtie. Axent Général,

CERISE LAUREN, Sous agentnone (3g,
pry Tyipl 68 SUSOULIRIA 4u principal °

Votre vattonagn : nt sotiiclté,

16 PLACE-D'ARMES
iu de in tue SaintJaoques
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FETE DE.LA REINE
PRIX REDUITS

Des Billets d'Aller et Retour
seront délivrés pour tous los points eur le
chemin de fes du Pacifique Cansdion. on Ce-
nada. pour Port Arthur, Ont. et pour l'Est ;
pourtous les points en Canada sur le chemin
du fer Intercolonial et lo Michigan Contzal ;
aussi pour Détroit, Mich, au

PRIX D'UN SEUL TRAJET,
Bons pour partir les 23,24 et 25

Mal, et bons pour revenir jusqu’au
26 Mai 1891. © Jusa
Pour blue amples informations, s'adross

& n'importe quel agent des billets du chemin
de fer du Pacifique Canadien.

Bursaux des Billets a Montreal 1

368rue St-Jacques et aux stations

 

COMPAGNIE DE

NAVIGATION DE QUÉBEC
Le vapeur MIRAMICHI,

A. BAQUET, Car:rainm
Partira de Montréal

Le Lundi, 25 mal, à 4 p.m.
ot ensuite durant la tous les

DEUX LUNDIR 7
Pout POINTEAU.PERE. GAS8PK
BAIE où POINTE dTTr
PVCERSLDE, CHARLOTT. WN ot

Four Fret, Passage et Cabine. s'adresser à

THOS FRASER & CIE,
Aæont du Fret et di

4rue desCommisciires
Ou § H, FOBTER CHAFF!
—juo 128 rueFrit

LIGNE DOMINION
Vapours de ia Maite Royale

Amésagement Supérisur pour passa

 

i Kors do toutes classes

SERVICE DE LIVERPOOL

  
DE PORTLAND, DX HALIFAX.

sooo. Jondi, 7 Mei | Bamedi, 33 avril,
DE MONTREAR. DR QUEBEC,

Joud!, 7 Mal
More: Bid Jeudi.... 14 Mal,

Joudt 8 Mal
Prix de passage a Live 1—Cal

4880; aller ot retour, CAE fate=
ouret l'arconumodation, tous ayant le mêine
droit au salon. Seconde,

$30

; Kotrepont, 890.Salons etCabinex uu mllica. Le * Vañcou-
Ter” ct le

“

Labrador ” éclairés

à

l'électricité,
Scrvios de Bristol du Bassin

Avonmouth

88, ONTARIO, de Montréal vers 1e….18 Mai
S'adresser à Vijnn, Main & Montgomery,

M. rue James, Liverpuol 7 useu
Square, Bristol, où à on '

DAVID TORRANCE & CIE,
189—Jn0 8 rue Hopital, Montréal,

CHEMIN DE FER

VERMONT CENTRAL
Départ des trains de Montréal

DÉPOT BONAVENTURE
A. M.—Trait vite arrivant & Saint.

a. Mobper,8 neWheTite
anation 266pi. ‘Hoston“via vell 7.9
baotNowYork via is 10.00 p.m.,

ux wi t
sitachés aux trains oBostone semer sont
4 0 PMExproos de Kew-York tous
+ lea jours (litämncho inclus) arrivant

à Et-Albans à 6.50 p.m, (souper), Hurlinston
&15 pan, tutland 10.40 p.m.. Troy 1,65 a.
Albany 2.18 a.1n., ot New-York Sls am. tous
lesjours Jdlmanchesoxceptin our Moston

vi am, Worcoute hoRutland. iseilow' Falls etFitohburg ©©(Le train re rascordora & Winchendon,
Flichburg et Hoston pour toutes les places
dans la nsleneAngleterre de M

ng dor agner tréal
New-York et Boston, © Hon :

P.M.—Local, arrivant à Farnham4,20 450 p.m.; Granby, 40 pm: Wa
00, a pk
€ - M.—Express de puit tous

8,30 Jours (@imanohes inclus) aprsantà
Saint-Albans & ep White Hiver 3.15an, Manehester 4,30 à. 03, Nashua 7.00 a.m.,Boston via Lowell A%0 p.m. Tous len fours(dlinanche excepté; pour Fitchburg, arrivant4 8.35 a.m. New-York, via Northaty ton,Holyoke, Springfield ot New.Haven 11.5s.m.Ce train se raccorde à Naxiua et Winchen-dou pour W'orcester, Providence et tous lesprints sur les choming de fer de New-York at 91sNouvelleAngleterre,

nouvoRux wagons huffal Wagner sonattaches aux Lraibsde Hostun et ovina,

Pour Jos billets, indicateurs et tonte autre
information, s'adresser au bu com-
pagnie, No. 128 rue Bainl-Jacques dela

A. 0. BTONEGRAV|
Agent des passagers au Canale.

© 8 W. CUMMINGS,
Agent révéral ces

J. W. HOBART,
GérantGénéral.
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CHEMIN DE FER

INTERCOLONIAL
19\-ARRANGEMENTS D'HIVER—18%

A partir du 16 MARS 181
express de parser quotidiens” calcaire
chaque Jour (les dimanches 6xcoptéa)oommu

Départ de Montréal, dis gare Bonaven.
ture. par le chemin d Te d rand:
Tronc... 28

Ipart de Lev [81
nis
su

   

    Les wagons dortoirs, 1.
tres wagons du train-exprem aaa
de Moniréal chaque jour {dimanche excepté)ti heures ne rendent. directement jusqu'a
fallfax mana Lransfost, en vingt-hait houres
et claquente-cing Pie et Raint-s

rains pour lial ca
dent à leur destinationleschenteee wagons du chemin de fer Iutercoloniat

entre Montréal et Halifax sont acinires pasl'électrluité et chauffée par la vapeur de le

(opuslonFrain ciroulent d'après lo tem)ons

moyen de l'Ibst. * ® ve
l'onries billets do passage et toutes les

informalneon Sanport Ru le prix des
passayes, x du fier et les arrange:
dos Lrains ol, a'ndresssr « mente

G W, RORINKRON,
Agent du feet of des pansagorn pour I'at,

138} rue Yt-Jnoques,
En face du Baiat Lawrence Hall, Moutréal

D. POTTINGER
Hurisendant sa chet,

Bureau du chemin de fer,
Moncton, N, B., 14 mars 188L
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positaireoà 4: LATIALITTX & NELSON,

 

dotée Ne2
dure) partiront de le

de laRiviire du Nord
Au pled de Marton Btreet.

LA BOURGOGNE, Lænevy,

   

  

LA BRETAGNE, con® Bl Tam,
LA GASCOOME. Sopris, a V- Sum,
LA CHAMPAGNE, Tir,4/05 60a. m.Samedi. 13 juin, 10.08 a, m

Trix du passagepour le Havre:
Première eabine… po
Seconde cabine.
Fntrepont, de N.Katrepont, de Now.
pitiets aller et retourà prix réduits vais‘es pendant une année.

48% Voyageurs atiericains qui rons sur lecontinent européen ouq en reviemneal dvi.teut, ea prenant
inutiles dev ager
anglais ot la Late
éparynant bea
temps

ces «mers los rag
r jos chemi
de ls Manche,dn,

"Coup d'argent, d'enauis et

A FORGET,A it Général,
wiing Grecs, N.-Y,MONGENAIS, BoIVTN & Cis,
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Vapeurs de la Malle Royale
DEPARTS DONT LA DATE PEUT ÉTRD

CHANGÉE, 18:

——BAJSON D'ÉTÉ——

Services de Liverboo!, London-
derry, Québoo ot Montréal

 

IT TOUTES LES SEMAINES ENSUITES
Le onlin” transporte du hétail, TI

ne prendUrea"
Les vapeu

point du four

Eom ul domirenem Ene nolpont qui désirent em juer à
réal pouvent le faife. sans - Fee sant
après à heures du soir la vrille.

pasngers de cabite pour

re tent de Montréaloy in. Las parse:les Merored:
de seconle et d’entre

extra,

Cesx vapeurs partent de Québec à 0 am. les

Taux du passage le service dearMU 4°
Cabine. à Londonderry ou

le RB. © Parisian,”
$110, $130 ot #150, aller ct retour.
Far lon autres

Li
880 "pour ere

$80 pour

et

vapeurs, Bin, 985 et
aller ; 935, $103 ot 1A, aller et retour, sel
la commodité. Enfantsde2a 12 ana,"poids
prix ; au. do 2 nns, suns payer. .

New-York et Glas-
ar voie de Lon-
donderry

uiGidevent vapeurs de la Ligne Ges Etats

   
marqnés * ne prendront pas de

 

 

Da New-York

 

  

Denagees de cabi etau-d Acabin an
l'endroit de la biable . d'excursion,$6$
ot au-dossus.  Kntrepont à basprix. i

Service de Londres, Québec
ot Montréal

De Londres Vapeurs De Montréat
ve à Londaps le

ot vers

0 Avril onte Videan... 21 Mai
14 mai radillan. 4iuin

Grecian. . 18 do
H jul Monte Vie * juillet
3 d. Brasilion 18 do

Et tous les qui:

  

 

use jours ensuite.
(‘en vapours ne prennent pas de passagers

pourl’Europe.

Service de Glasgow, Québes
at

 

Ces vapetru ue prennent pas de passagert
pour l'Kurope.

pool, Queenstown, St-Jean,
Halifax et Baltimore

  

243
rit rthagibian- Brat 25 mal
Tl Carberiolan. 19% “San

de
6 juifs

81 luiltes |
Taoût
17 do

KR tous lew quinso jours ensuite. -
*Le Carthagin! passe-

de Haltimare, ot d. saçorn de cabine
Eoulomunt d'Halifaz etSaut Jean do Tu
neuve.

SERVICE DE
xT
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WwGlagow &

Phtiadeiphte
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Et Lous les quinse Jours esanite.
*Vinllalitex en <enont de Giasgotr.
Ces vapeurs ne

pour i Europe

SERVICE DB

GLASGOW, GALWAY
PHILADELPHIE

-Manitoban
Canad

Montréal.
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 prennent pas de

GLASGOW. LONDON.
DERRY, GALWAY ET BOSTON

laynL)
Howton

13 Mar

fre Berton
bcileszowVapeurs

1e où vers
seTlibernian.... 30 Mai

Kt tous les quinze jours onsulte

Cesvapeurs nopast
Pour taux

outres .
autorisés ut à

7 mel 1891,
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